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CORPORATION DE MONTREAL
Département de I'Aquedue.

Une KEMISE DE CINQ POUR CENT sera

faite & ceux qui paieront leur TAXE DIS L'EAU
le où avant LUNDI, le 15 d'AOUT courant,

Hôtel-de-Ville, !
Montréal, ler Aout 1870. ë

 

 

CORPORATION DE MONTREAL

Quartier St. Antoine.

AVIS PUBLIC est par le présent donné que les

soussignés ont complété leur Rôle de Cotisetlon
dans le QUARTIER HT. ANTUINE de cette
ville; que copie du dit Rôle a été confiés à tun

d'entre oux à lour Burent, en l'Hôtel-deville où

elle sers ouverte àl'inspection et examen de lous
les ntéressés d'iel à LUNDI, le VINGT-LVEUX-
I1ËMK Jour d'’AOUT courant; et que les dlts Cotl-
sours s'ussembleront A leur Bureau susdit, MAR-
LI, le VINGT-TROISLEME jourl'AUUTcourant,
A DIX heures de l'avant-midi, pour reviser leurs

cotientions de biens-fonds inscrits nu dit Kôle de
Cotisation, ot que là et alors ils entendront et
exatnincront toutes les plulutes relativement à

telles cotlsslions des bien--fonds qui pourrout

eurêtee «oumines
JAMES C. BEERK

JEAN.BTE. ALLARD,

WILLIAM DOUGLAS,
P. H. MORIN,

DAVID BROWN,

COTISEURE

Hôtel-de-Ville }
Montréal, 3 Août 1650, (92-01

Observations et Commentaires
HUR LEN TITRES

XVll & XViil DU CODE CIVIL DU BAS-C

CONTENANT

LA LOI des PRIVILEGES et HYPOTHÈQUES

ET CELLE DE

L'enregistrement des Droits Réels

AUIVIA D'ON

Projet de Loi contenant,les vues de l’auteur sur
tex nroyens à prendre pour rendre le syutômme

bypotliéesire pius com piet, par

J. A HBRVIRUX

Notaire à Mt. Jérôme, et Réglatrateur du Comté

de Terrebonne.

1 volume 1n-12 de 310 pages.

- $te0
Lu7

 

“ Æa vente & la Librairie de
CU, BEAUCHEMIN & VALOIS

277 et 238, Rue Bt l'aul,
2H:—um À lik

LITHOGRAPHIE!
Onse charge maintenant au

1 Juillet.

  

BUREAU ve “LA MINERVE”

Detoutes espèces de Lithographies :

“appes.

Cartes,

Étiquettes,

Bitlets d'Invitation,

Carles de Visite,

ét, &va &es

GRAVURES SUR BOIS ET SUR ACIER

DE TOUTES DIMENSIONS

A TRÈS BAS PAIE
10 Juin. 223

Collage Commerciale Montmagny
L'encouragement qu'a eu ls massigné depuis

mix ans quell a furulé cette maison, lui promet
Jours ‘hui de rédiiro le prix 4 $4 pur moin où F9

pour l'année

L'Inalruetlon vst aurtout commerciale Anglabe

pour les aujels d'erigine Française et commer.
clue Francaise pour ceux d'oitgine Anglaine.

Un donte une atlention tarte apéciale à lense

finement de la langue Anglaise, au calen), 6 ta

Tenue den Livres et À former les Glèves & nine
belle écriture.

LA pension est très donne; Jamais de plaintes à
cornet La discipilte et ordre sont le but cote
tant «de lasurveillauco netivo res Professeurs et
du Principal, sont lu longue expérience dans l'en.
neignement est bles connue.

Four le prospectof plis amples Informations,

w'acroeset à
M, UVIDE DUFILIOEN 15,

M6 ct 211, Rue des Comtutsenires, Montréal.

CANDIDE DUFIESNE,
Principal,
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EXTRAIT

LIVRE DE RENVOI
au

QUARTIER Ste. ANNE
DELA

BUTE DE DONTEEAL,
PREPARS PAR

IL. VU. SICOTTH.

PRIX - $2.00

 

Et Copie des Plans Officiels
DU MÊME QUARTIER

DESSINES PAR

BLAIKIACK & LIONAIS

Sr Eu vente ches los Libraires suivants: J. 1
Holiand & Fils, A. Doutre à Cie, Fabre & Gravet,

Dawson & Frère, Z. Chupieuu, et à ca Lursau.

Montréal, 25 Janvier 1870, 15

ACTUALITÉS.
Armées den l'uissances engagées dans la
oliestion dure, voisHeuy i 1 .50

leur(de la) possible de in Fran: ras.
Tandon, Sol 1-4 bro. es 13

0.65

+ She

   

 

   
Blstoite politique et ruilituire de la Prusse,
pas le, Chevalet, vol in-1% bro......00000 0220 0.

Histoire de la Russie, pur Lamartine, in-8 bro à.
Histoire de la politique extérieure du gouver-
nement français, vols in-12 bra. ; 1.5

Mémoires pour servir à l’histoire d
2 vois in-$ bro.. cen

Ni paix, pl sécurité pour !
Eltiante, 1-4 bro.

Révolutions do
de Mnzade,I

Rusele (la) au «de l’Univers, ins bro.
Hussie (li) ancenue el moderne, pur Roi
et Jacub, fort volume in-8 avec belles grav
TOBGUTACIEF . L0 000000 1012001 00e es 4.

Russie (ln) en fuce de Constantinople et de
l’Rurope, par if, Combux, vol fn-8 bro.... . 1,50

Sacowa, les Itusniotin en carapague, pur Paul
2 bro. ... 0.60

   
   

. 240
rope, a

LAPARNG outile! sraine
ho. > mer Ft

w
    

  
  

    

  

  

 

  
    

Traité (le) de Purls du 5U mars, vol tn-8 bi
Vie militaire en Privxe 4 vois 1n-12 bry.
Danube Allemand etl'Allemagne du Su
Durand, voi in-x 3 vi à

   chagrin...
Rbibn(te) Alle)
par Durand, vol in-8 avec & gravares, de:
reliure chagrin.

En vente à la Librairie de

J. B ROLLAND & FILM,
Nos, 12 ot 11 Kue St, Viucent,

 

BJulilet
 

in Saintett Pie IX, par Louis Veulliot 0.10
esac, Gpuscule populaire, r. de

derare EE 088
Aux Btères inteltigentes—Cunsellla pratiques

r l'éducation des petitr enfanés.... .. 015
Petites Lectures Fituatréea—lte série (188)... 9.10
Nous nvons toujenirs ch magasin collection

complète de cette interessante petite publication,
Chaque série ve vend séparément
Le Chant du Cygne Galtican—Paroles ot Mus
sique du R. 1° tirntry, Petre de l'Uratoire,
Membre de l’Académie l'rançaise, exéouté

8 Jugement préulible puer Jean Loye
senu, Uoidonnier et pas Acudémicien, 1
volumein- . vesanens

Vie des Nuinte—bles families chrétiennes et
des commnnnutés religieuses, auprès les 1°,
1. Ulry, Ribadeneyra et lu Breviairo Roe
m pe I'ubbd A. Vaillant, Freeads de
ln vla de Notre-Beignenr et di do |
Mte, Viergs, 1 volume Iin-5o

La Retigicuse en Retraste,
nant 10 Un Directoire pourla retraite génée
Fale, & Un choix de Méditations et de Con-
sidérations ponr Uue relraite ticulière ;
ilo Une série d’Kxercices pour [4 retraite de
chaque mois, Par le K, 1°, Vai » vol
Juels, relté..…….... ve

La Cunsrience comme à
Marchal, 1 vol In-18 rells

Méditations—à l'usage de la Jeunesse pour
tous les jours de l'antinée et les principales
fêtes de l'année, pur l'abbé fn, avec ap-
probation de Son Em. Mer le Cardinal Ar-
chevêque de Paris, | vol in 14 relic... ves LOO

Cours de Conjérencevur le Religion—ta phan
complet, le jlux sulvl, 1e plus veuf sous bien
«les rapports et peut-étre le plus soilde qui
ait encore paru, oul’bistoire, lex deguies, les
preuver, en précepies, 168 aLcremments, le
cuite, los fêtes du christinnisuie, et auest los
vices, les vortux, les flun dernières, exposés
du haut de ln chuire, d'après Un nouveau
pass le pus conforme À lie anture de l'esprit
uranin ot & ses dispositions aeluelles, par
Lubhe Run, Nouvelle ékition, revue, corrte
Bee et augmentin de Ki nouvelles eonféren-
ces ol d'autre Uitions trés considérables,
Duvrage extr-tiement utile À Lous tes prèe
tres qui sout chargés de l'enseignement de
In relligion, et qui n été approuvé el reoome
mande par un grand npmbre d'urebevdgies
d'evoques, à volumen Lu-lé reliés... 3.

Ærponitton du Droit Canon
18 Uandinul Gousuet, Arel
1 volume lu-s.
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anni, homilitiols expilu
taentim Hlustratn, operd I, Xo
M. 2 volumes fnaa redios, vere 8.25

Adjuementa orcteris anert, vou divisiones, senten-
tle et document de ils, chriatinnm vitves

nline e sero

  

vrage oi 'on « réuni: 10, des conseils pour
ln préparation do ln 10rre ; za, des principes
de phymulogie végétale: da des giéthodes
NELINE les Plunites potigères; fedes

leçous de phaulatton le, Laille où combuse
te des arbres fi 3 60. des avin sue ln

ur A. Chatto, | volume
xplicatives. Nb 0

 

  

    

  

 

  
0

fee x.
tu des Monnaies d'Or et d'A i!ci pre États riemoe, ) vol, vi des 0.7

orragtPieaeCA Heuux, puyenges, lise
a In e Encours, pan traits, voyages ©France, Eure ie. *
Histoire haearTrue,
Vlelus rellüre entoile...

En vente à la Librairie de
CO. BEAUCHEMIN à VALOIS,Nor, 4

Join azz y OES vaut >

AVIS AUX INVENTEORS,
Lea Baventours Canslicns sol informés que le

eunaigné à ouvert Une AGENCE pour l'obtention

de Brevetad’Invention eh Condela #0 aaux Einlge

Unis, aiheb que pour l'Enregistrement des Mar.
quen de Cominerce et de llois, Densins de Fabri.

que, Secitei'Anteur, ac. Ra position an ridge du
douvern ment Jul t de wervir fen inlérotade
ven dllcuin plus fucticinent, plas promplement et

à mellieur marché que qui gue ve salt, surtout
ote l'obtention de Drovets Américain—Lots,
Circulaires eù renacignements fourois prafuites

   

 

 
 
 

   

 13 Futilet. 2-8 Sept p

rent, T. U. COUROLLES
’

Juillet, i]

 

A VENDRE
UNE MAGNIFIQUE TERRE située

à St. Heuri du Mascouche, Comté de
Terrebonne, contenant quatie-vingle
acres de terre, Aves maison, grange,

bles, ete, ainsi qu'une belle terre & bois,
0 torsfacler. B'adresser

Se. Heori de Maseodohe.enri de .
215-—d8 p

Maison Demandée.
fin: voudrait acheter au complant une Mai-

 

dAoût
 
 

son de moyenne grandeur en brique ou
eu pierre, sur où prés des Ri
Barri, où Mt Hubert.

raisonnable ot les titres indi;
immédiatement 1 souss h

BERRYue
Porte mivante du Bureau deat

Montréal, Saoût 1870. 5—us

Propriétés à Vendre.

nes
Le prix doit être
tables. S'adresser

 

 

 

Cette magnifique propriété, Na, 245, rue
Darelpar. Tes otseront vendus sé-

re,
In itepour une bâtisse

avec tage, #u coin des rues Nte.
Cathertue eos Christophe, a

nbeau Cottage et un Jardin, situés sur rue
Bt. Hubert, in ,
Cuacdeux Maienus en Brique bisn construites,

Nos, 403 et «ii, rue Lugauchetière, près de la rue

Miatela ngtov, coin“ette bells propriété, Place Washt n,
des ruce Delisle et Vinet, vis-#-vis In verre: le,
le magnifique Lot à Bâtir, près du No. 637, tue

St, Laureut, pour huit maleous,
‘al, ce joli Lot (pour quatre maisons} au coin

des tuer St Lanrent el Sherbrooke.
dlusieurs Lois sliués sur les rues Sherbrooke,

Cadieux et llypolite,
Je suis prété veudre toutes les propriétés el-baut

un grand noinbre d'autres

 

mentlonnees nist
À des conditions faciles, Titres parfaits,

H. H. GEDDFH,
Agent d'immeubles et de Fincelnents

34, Rue Bt. Jacques.
Porte volsiue du Bureau de Poste,

8noût.—275 us k

Cottage et Jardin à Vendre.

Ua offre en vente os beau CUTTAUE en
Ala bilque, No. 68, +1 coin des Kues Hi,

Hubert et Dorchester, La Malson est
dans le metileur état et est vatourée
d'un très beau Jardin ol de beaux are

bree. 313 a eufln tout ce qu'on peut désirer pour
Une résideuce privée. On peut garder plus de in
inoitiàé du prix durant plusicure nnuéve à 4 par
cent d'intérêt. Les titres eoat parfaits. On peut
voir l’intérieur de la inninon en s'adressant au
soussigué.

8 H. H. GELDER,
Agent d'Immeublos et de Flucemen =,

13à, tue St Jacques.
6 Août, Loan k

or

 

Cottage à Vendre.

Un offre en Vents ce JUL1 COTTAGE tu
Brique aves ses dépendances, No. 1
en haut de la rus Mt. Urbain. (est un
hon placement pour une petite famille.
litres partaiin.

14. 14, GEDDES,
Agent d’1m meubles et de Placements

188, 1 ne #1. Jucanes,
Porte voisine du Bureaude Poste.

sus

  

A LOUER
Au centredeHouth Murham un MAGNI-

4 KIQUE MAGANIN, avec comptoir,
tiroirs, tablettes, 40. avec bnnne cave

j ethægard. Conditions faciles.
‘hdresser sur les toux,

JOB. BRISEHOIS.
25 Julliet 1870, 285

A VENDRE

. UnMAUASIN et une RÉSIDENCEde
- CAMPAUNES;une placed'affairesenvla-

1 & 1 blo dans le viilago de ST, REMI, consis-
tant en un magasin de première classe,

avec une résidence y comprine, et une maison (é-
tachée, oi-lovanit occupée per H, MCUILL & CIE,
Termes faciles ot Litres Incoutestables, Pour les
conditions, s’adressor cibez MM,

BUREAU & NURMANDEAU,
otairen,eto.

63, Rue Bt. François-Xavier.

 

1 octabre-—213
 

A ‘LOVER
MAISON maintenant Rupe par
A. R. ls Prince Arthur, No. Place

Malhiousie; pusssssion au premier Mai
Pruchain, H'acresser à

R. NICHULBON,
Marché te. Anne.

4 février.—123

A LOUER

La propriété sur la rue Bie, Catheri
comprenant une Tanneris, geMiao
en que, connue comme le No, 898.
convenable puur autres tins de manu.
factures, Possession le ler de Mal pro-

S'adresser &
WELCH a BULLOCK,

POOR!
No. 60, Petite rue it, Jacques.

 

avril-176 »

A VENDRE
L'une des plus belles propriétés en Ca-
nada, contenant 500 Acres de terre en
unblog, d’une largeur d’un demt mille

et d’une profundeur d'un mille, le tout

en cnitura, C'est une des meilleurs terres A big
dans un ordre sploudide ct qui conviendrait pour

rue ferme modèle ; elie est à 12 milles de Monte
réal, sur le chemin de péage de la Rivière den

Prairies. Ilyndeplusnne Maison en Pierre, un

Hangard, une Glacière, un Verger, un Jardin aveo
de maguifiques Arbres Fruitiers, deux Caves pour
Pinntes, trois Etables, une graude maison double

pour le fermior. Dis le Jardin croissentdes frai-
ges, des framboires ct des pommes, 50 Acres ont

été Inbourés el le reste le sera en Mal. La récolte
de Foin celis année à été de 16,000 bottes. Le tere
ralu est & undemi-mille Je l'emsbarcadère du va-
peur le Terrebonne, Tiires Jucoutestabies.
Pour ptus amples informations w'ndresser &

HENRY J, MEYER,
otaire,

North British Chambers,
Rue de l'Hôpital, Muntréni.

  
  

7 Junvier=li6

A VENDRE
PLUSIEURS BONNES TERRES sur le
Fleuvo ®t, Laurent, Paroisse dela lone
quetfointe, À trois milles de 1a ville
Ces terros offrent de grauds avantages

vu, Kilo rout commuees,
tons MAL QUER TTA do « Bet dar

pents, eur le Laurent, LouguePointe,
& ua Toile de Li
VN: BELLE TERRE, aux Rapides de Cham-

bly, aver ine MAIKUN riqueA cleux étagesde
pretnière came, Grange, table, âc,
UNE BUPEHIS TéHltt à St Huvert, de 290

arpenut,
Tic NN AUTRE BELLES TERRES 8 Mu Lane

rent, trois milles de M vitios
Pour plus nm ples informations, s'auresser à

  

      
  

 

 

  

 

 

A VENDRE.

L'HOM. M. L. RENAUD OPFRR EN VENTE :
16—UNE MAISON EN PIERRR DE TAILLE

de peromière classe Ko. 15 Kue Berri près cu
Carré Viger. Loyer £90 0 Ù

30. DEUX MAIBONH EN BRIQUES à 4 Ftlages
situées an coin des Rues St, Antoine et Ste,
Marguerite, formant les 4 magnifiques loge-

ments Nos. 86, 864, 88, et 83), do la Rue BL
Antoine, avec une large Boutique sn Briques

à 4 Etages de 45 pieds de profondeur sur ene
viron 96 pieds de longueur, avec ontrée

sur la Rue Ste. Marguerite. Cette Houtl-

que peut très facilement être convertie en

Kcole, Manufacture Où Atelier. Loyer

£325, 00,

#0.—DEUX MAISONS KN BOIS Noe. 26 et 28, de
In Rue Lamoutagus, louse £id 0 0

40.~DEUX MAISONS Nos, 1 et 8, de la Rue Kol.
Innd alienantes aux précédentes. Loyer,

£1200

&6—UN VASTE TERRAIN sltué aux Tanneriee
dea Roiland, sur le chemin de Lachine près

de l'Eglise tt. Henri, avec deux maisons
louées comme Maisons d'école pour ln Mu-
mici alité. >

to--LUN EMPLACEMENT situé au village de
Lachine Na, 4 Rue du Marchd 40 pleds par 93,

70.—UNE MAISON ET EMPLACEMENT avec
Houlangerie située au Village do Ste, Anne

do Lapérade.
80.—~CINQ NUPERBES TERREBsitudes sur les

bords gu Lac Aylmer, Townships de Strat.

ford iuslow, étant les Lois Nus. 46, 48, 80
et 51, de Btratford et le No. 4, do Winslow

Ces lotsqui contiennent environS0U cres de ter-

re en superficie dont près de la moilié est en eultu-

re et le reste bien boisé, peuvent former deux ma-

enifiques établissements de 20 Acres chacun

ayant 16 Âcres do front sur environ 17 Acres de pro.

fondeur chacun.

Les autres Lots, cllués à quelques arpents d

I'Kglise du Jeu, offr® :t une situation excellents
pour une Maison de Commerce. Uutre qu'ils sont

bâtis de magnifiques Granges, Etables, dc, x

contiennent une l’erlanserie toute tnoutée, un
Mouliu A scie otun Moulin à Farine (codernier
funcbevé ) asais sur Un excellent pouvoir d'eau.
Auss!: Des Voituren, Attelages, Instruments

Aratoires, Presse à Foin, éc.

MP"Prix excessivementréduits.

Conditions : F'aciies.

S'adrosser à Montréal: Au Bureau de l'Hox
RENAUD, No. 86,lue des Enfants Trouvés
& K. X. A. Trudel, No. 23, Rue Nutre-Lame,

Avocat.
B'adresser à Québec à J. Bte, Renaud, Ker.
2 Agût—k 0
 
 

AVIS.

Aux Clerge ct Communautés

Religieuses.

Len soussignés prennentla liberté d'infurtuer les

Messiours du Cierxé et les Communautés Ileli-
gleunes que la balauce des URNEMENTS D'E-
GLIFE et autres oljjels propres au cuite Catholl-
que, seront vendus sans réserve par eucan public,

au magasin de lu BUCCESSION JUS, DEAUDRY,
le 7 Septembre prochain, .

LES EXÉCUTEURS DE FEU
Jos, BEAUVRY.

27 jutilet.—266

Emmagasinage

PUUR TOUTES ROUTES DK

MARCHANDISES
CAVES & VOUTES

EXTHREMEMENT FRAICHES pour PETE, et
a YRPREUVE de la GELEE pour I'lll-

VER, très adaptées pour

Vins, Liqueurs, Huile, Poissons,

ac, ac, ac,

AU

HANGARD DE BRIQUE ROUGE

Nos. 273, 275 & 277.

BUD DES OCOMMISSAIRIS

John Chamard.
21 Juin 1870, 2=7—am k

‘Avis de Société.

AVIS est par les présentes donné que les rousai

nés ont formé nue société pour fe COMMERCE

DE BOIS en général, pour scler et acheter des
billots et autres bola; aussi, pour la manufacture

de ceux-ci sous te tom de 1,’ Assomption Lumber
Co," ayant leur place d'affaires au Mout de lie,

Lachenale,

 

Adrcase: « Bureau de Poste, Bt Paul PHcimat-

Wa. J, POPE, Bout do l'Île,

0. BHEPARD, Boston, Max ..

LEWIS A, HALL, Montres",

EDWIN POPE, Boston,

GEO. W. POPE, East Machi, Mune,

JAMES ©, POPE, Machiny, Maine,

Wa. J. POPE, Agent,
BL Pani PHermite,

Province de Gus?
Montréal, 16 Juillet 1870,

 

nee,
ACU

 

 

Dissolution de Société,

La Société ealstant cl-devant entre les pousni-

nés, sois In raison nocinle de POUFART & NOU-

MARSA n été dissoute de consentement niuinel MENRY J. MEYER, Notaire,
North British Chao i’ I,Nori hainnbern, rue de | pia sea.

  

A Louer pour plusieurs années

ou à Vendre.
LA DISTILLERIE aur |

TikR, conuus commeIA Hue Jarquas.Can.

DLDISTILLIERIE QGORRIuw,

On it se servir sé,

teATE,Reae 1]on PORFTR uiiise? dea VoLLbseine?

 

 1e 5 Août 1870.

Toutes personnes endettées envers In «dite no-

clété sont priées de venir payer leurs ronsples

entre les mainade M. A. FOUPART anctenne

place d'uffhiren de In dite poctété, cû seront nina!

réglées les réclamations de In dité société,
A, POUPART,
T. BOURANRA,

Le sotesigné ayant succédé À In Moc'été de Pots

PARE & ljovnamma à ie plaisir d'informer apr

amin et ses pratiques en général qu'il continuern

tes affairce comme ci<levant au mime endroil,
11 espère par une attention atricte à bien

servir ses pratiques, mériter Une large part du

ratrouage public.
A. POUPART. Juillet, DANIEL GORRLE Montréal, à Août 1570 Sum k

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURES, VAISSELLES, &0.,
118, R73 BONAVENTURE

MONTREAL.

J'ai "honneur d'infonner le publie que je viens

d'ouvrir vtt Magasin de PEINTURES, VAISSEL-
LEM, ae, 11 est complet sur tous ies rapports, ot
comprent un bou assortiment de Peintures, Hul-
leu, Vernis, Vitres, Mastique, Lampes et Valssel-

Jes de toutes rorles. Aussi Pelnlures de toutes
couleurs préparées avec soit,

Je puls dire que depuis près de quarmule aus de

pratique comme l’elnire, Je peux servir de meil-

leures Peintures qu’on ne pourrs acheter per-
toutailleurs.

Si l'on me favorise d'une visite, j'ai la con.

flauce qu'onŸnera satisfait quant aux prix et à

In quantité, +

Jo suis, ac,
' VRS. LABRECHE.

Montrénl, 35 Juillet 1870, Blum k
 

P. PICARD
No, 69, Rue St. Autoline,

MARCHAND D'ORNEMENTS D'EGLISE 1 1

De Livres, d Oljets de D'iéic et &Ar-
ticles Fantaisie.

M, PICARD nttlra 1 nrtieuliôre ment l'attention
du CLERGE aut 16 NOUVEAU MAGASIN qu’il
VSENT L'OUVLIIE au numéro ei-haut mon-
Monné, od 11 nuts en malus n des PRIX TRES
MODERES, tout ce qui peut convenir au Clergé,

Ait-Une vinite soi renpectiieuse ment sollicitée,
18 Juin. 2H-—3jm ke
 

“AUX CULTIVATEURS.

FAUCHEUSE ETMOISSONNEUSE
BUCKEYE.

  

Le soussigné a I'honnenr d'intormer les cultiva-

leurs qu'il a toujours en malts et fMbélquo cone.

tarument lies célèbres FAUCICHIXFS KT MOIMSON-
NKUSES de * HUCKEYA”. Fun (1X défient toute

concurrence,
La Machine “ Buekcye”, la plus forte, la plus

tégère el la plus perfertionnée que l'ou connailare,

a remporté les premiers prix à tous les essais et

expositions auxquels elle n gure, lant en Cana-
da qu'aux Etats-Unis.

MUISE BEAUCHEMIN,
Fabricant,

Boroi.
Agent A Montréal, J. G. TRANCHEMONTAUN E,

305, Rue des Commirsaires,
SH-2Um k6 Juin.

MADRID 1547

Cet élégant Toniquo Turc est un des plus délicais

et des plus salutaires remèdes qui nient été sou-

min à l'approbation publique sur ce continent, et

H1 me recommande de lui-mimes l’encouragement

our les raisons suivantes:

C'est un remêéde qui a été fait par un des plus
éminents pourvoyeurs de la Cour Ottomane.

11 empéchsel'acidité de l'estomac.

Ji chasse la mélnucolie
C’est un tonique doux et qui doune de la vigueur

et un slimulaut des plus efficaces el en méme
Loma des plus bnoffensifs

11 rend Ia respiration douce et agréable.

Ilettronle l'appétit si oùle prend avant les ropas.

11 facilites In digestion nl on le prend près les
repas,
1 voutralise les penchnnts À l’unage des liqueurs

entvrantes,
dt rend l'esprit brillant et parfaitement clair.
Bt on 3e prend habituellement, L1 donne de la vi-

titré« Ude l'ébergie 6 Wus Len organes du corps
ago de eo remdvde 1b bomme de 70 ans,

re Leds autant de vigueur que s'il était à l'âge

Lobe 246 ntx EL fi est fortement recommandé aux

!qersontes de const.tution déllente,

| d'est lo remade favori den Iames de l'Orient
prinelpuletment. ,

Aihsl done, asstirez-vous la santé, Ia longevité et

; “energie vitale par l'usagedu

TONIDUB TURO ALBABABAB
Tenn cn depot cher les priretpaux Droguistes et

Epiciers de In Pubssatice,
Pour les preseriptiung, voir les éliguettes sur les

boutellles.

HENRY CHAPMAN &C
«EVANS, MERCA à Cle” à Montréal,

Mours Agents pourie Puissance.

Montriad, 18 Juliet Ist0,—266 à kt

OWLS BEAD MOUNTAIN HOUSE
LAS UINIERIVAGSS, 2.Q.

Cel Hot 612gant et bleu siti) sora ouvert aux

Alrliteurs, le cling rds le premier Juillet 1570, Ita

Gté entièrement réparé pue le propriétaire. fly

aura toute Meilité pour prendre tes Baîns, faire la

Pêche, pour les promenades pur ‘eat, La beaut

du site he peut ttre srpamée en Canada,

2€-Lee Tourities peuvent re rendre & ort cn

drow favort, parle Chrminde Yerdu Urand-Trone,
et de in valice du Masmawippl. Le steamer Lady
af the Lake ne rendrm osssez 16t le matin sulvant

pour que les jasegers pulsseut prendre le déJeu-

ner.

Chetsin de Fer du Urabd-Troue vid Waterloo
Diligence jusqu'à Magog.

KEMPTUN & CIE,
Propeté!
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AUX ABONNÉS

LA MINERVE

Quolidionne,Somi-buotidioons & Bebdamadaire

ST DR

LA SEMAINE AGRICOLE

Afinde nous rendre au déair d'an grand nombre
de nos Abonnés aux différentes Éditions de La
Minerve et de in Semaine Agricole, tous entre-

prendrons

DR RELIEA CES DIFFÉRENTS VOLUMES
Au

PRIX COUTANT

Pour nos Abonnés Seulement.

NOUS FRRONE AUSAI

TOUTES ESPECES DE RELIURE

A très Bon Marché.

Bureau de LA MIXERVE {
Montréal, Juillet 1870. ue

Aflaire Guibord
 

RAPPORT DE LA “AUSE.

COMPRENANT :

de Travail de M. O. Dunn,—Toute la Procé-

dure aur le “ Mandamus', Plaidoyer,

Réponse et Replique.—Incidents extra-

Jud. wirey=—L + Dépositions, les Dis-

cous s.—Le Jugement,

Broohare de 188 Pages, Grand Format et

Petit Texte.

EN VENTE AU BUREAU “ LA MINERVE”

»ix 50 CENTS.

+ mul 187

AUX FAMILLES.

NOUVEAU MAGASIN D'EPICERIES

Mathieu & Trudel
MARCHANDS DE

 

 

VINS, TIQUEURS,

ÉPICERIES DE CHOIX, &c.,

EN GROS ET EN DÉTAIL

No. 88,-Rue Notre-Dame,--No, 38

Sr-i*rés de Ia Rus Bonsecours. “GR

EUCLIDE MATHIEU,
Ui-devant chez Trudel & |

Vinseut.

VICTOR TRUDEL,
Ci-devant chaz Dufres.

ne & McGarity.

MONTREAL.
ler Août, 710—dm k

GRANDE EXHIBITION.

Un Magnifique LUT DESTATULS pour Taba.
soniate ou pour Jardin, fait tel Louis Jonrx,
En Ventaches > rer

JUSEPH T. BAUCIER,
. Tabañoulste,

No. 19, Rue St, Laurent, Montréal.
23—tm K
 

4 Juin,

Le Dr. Globensky
AYANT

TRANSPORTÉ SON BUREAU

A Qqœ8UEÉBHC,

informe ceux qui désireralent le conaulter qu'ils
tivent le fire en a'adrensant 4 lul par letire &
uébes, Il informe de plus le public que son
IKUP PECTURAL pour toute Srie de toux,

ez PICAULT &«at encere en veuté ch FILS ol
J, Fa D'AVIGNON, Pharmaciens, Kue Notre-
Dame, à @ cls la bouteille, et in douzaine
pour les marchands
1er Jain.—p 20

 

COMPTABILITE.

Une personne ayant 17 aus d'expérience dansla
tenue des livres et in comptabilité en général, of-

fre ses services aux marchands de cetle ville qui

auraient des livres à faire anonter, ajuster où prou-

ver. Klie te chargera en mème temps de faire

subir à toilgs méthodes de comptabilité qui lui

seront soumises, les changements ses plus propres

& dlotiner un état clair el succinct des affuires d'un
marchand,
M'adresser à Æ. L. 1, Hotte J8Uj, Hureau de Poste,

Montréal,
10 juin. 9-28

Information Demandée !
On a besoin d'information sur M. FRANÇUIS
AUBERTIN, epoux de Uélests Vadehonewur, 856
d'environ 63 ave, qui 6 quitté le Canada pour aller
en Californie en 1833. 1] est d’nne taille moyenne,
son telnt est bruni, 11 est CanadienFrahçais main
it parle I'Anginin facliement; 11 est natif de Bou.
cherviile, District de Montréal, 1’, Canada,
Noun prions le Consul Britanulg et le Clergd

Catholisue où autres d'en proodre information
tant en Californie qu'et Australie, Ces Informa.
tonspourratent cire comamuiquéesau bureau de
das Minerve el UWN'ouveau- Monde, Montréal, Ca-
nada, oùà l’Eôlel-Dier de Montréal, Canada,

1,08 Jonirpn x de Californie et de l'Austrille son
priés de reproduire,
Montreal, 5 uiitet 1879 an b

A PRETER,

DI1VENSES SOMMES D'ARGENT,de Æ000 atau

dessus, stir bonnes propriétés de villa

Aussi,

PLUSIEURS PHOFHIÈTÉS de Ville et de Cam-
pagtié À VENDRE

CUNSTITUTS, petit et gros, achetés A escomit.

 

 
| 2oto

PAPINEAU, PAPINEAD mT DURAND,
Notaires Publtes,

31, Petite Rue BL. Juoques, Leshaut}

>

-
La

COLE, COMMERCIAL ET D'ANNONŸES
JEUDI MATIN, 11 AOÛT 1870.

Feuilleton de “La Minerve”
=

L'ÉCHELLE DE CORDE

I

LE JEUNE PÉCRECR,

(Suite)
Ehdieu, tu disait fus

8 répondre cette uestion, le
homine secous la tête * serra les
commes’il eùt été fâché de s'être oublié au
point d’en avoir dit plus qu'il ne convenait,
Girtouseyde cela une autre foi

it-il entin; mon père ne veut point que
parle de ces choses-id, point que Je
—En oe cas, c'est à moi de te faire voir
ue Jo sais fort bien ce que tu veux me ca-

or, répliqua l'étranger avec une vivacité
il devait craindre d'autant moins de
nuer à son langage, que tous deux, en ce

moment, se trouvaient dans la cam; e,
et que personne ne pouvait les en re.
Lu n'ex pas un garçon pécheur; mais tu es
le fils d'un gentilhomme, De plus, ton père
et toi, vous êtes du pari du roi ne
Essaie de me nier cela!

Pierre, tout consterné, regards son inter-
locuteur dans le blanc des yeux etlui dit :
—Monsieur, ne nous trahissez pas, je vous

en conjure. Mon père et moi nous serions
pordus si l’on savait ce que nous mettons
tant Je soin à cacher,
_—N'aie pas peur, mon enfant, ré; it

l'inconnu en suuriant, Moi-mêmeje Poule
pas ce que je pnrais être. Je suis également
tn gentilhomme du part du roi, et soldat
de son armée. Je suis venu ici pour m’assu-
rersiln'ya pas moyen de s'ow)
citadelle le l'écamp; car il faut qu'elle soit
à nous et que les rebelles en soient chassés.
— Ma foi, cols ne sera pas aumei facile que

vous croyez, objecta Pierro ; car la place est
solilementforuiiée, et l'on no s'en rendra
maitre qu'après un siège en règle.

=—l'ourcelu le temps nous manque et nos
forces ne auflisent poiut, repartit l'étranger.
Cependant, quelques Hommes déterminés
sout capables de faire de grandes choses et
de venir à bout de grandes difficultés.
Pourrais-tu me dire quelle cst la force de
la garnison ? :
—Oui; elle est de quatre cent cinquante

hommes.
—Et nous n’en avons que «eux cents ;

mais ce sont Lous hommes habitués à ne re-
culer devant aucun danger ot & ne pas
craindre la mort.
—Fort bien ; mais n'oubliez pas que la

garnison se compose “ussi de soldats dont
la bravoure est notoire.
—Bah! réplique l'inconnu, nous en su.

rions bon marché si nous pouvions seule-
ment nous ménager une intelligence dans
l'intérieur de la forteresse.
—Je vous comprends; c'est de moi, c'est

de Pierre le garçon péchenr que vous vou-
driez vous servir à cet effet, n'est-ce pas?
—Eh bien, oui. Tu pourrais rendre ce

sorvice à la cause du roi, et je t'assure que
pour lo moins tu en serais richementré-
compensé.
A ces mots le jeune homme devint tout

pensif. Jl baissa les yeux et marcha pendant
quelques moments en silence à côté de l'in-
connu.

Voyons, reprit-il enfin, je suis des vô-
tres à condition que vous ferez réintégrer
mon père dans ses biens et clans nes titres.
Mais songesbien qu'il ne doit pas savoir le
moindre mot ce nos conventions ; Car il ne
permettrait à aucun prix que je misse ma
vie en péril.
—Et quels sont les biens et les titres

dont tu viens de parler? demanda l'étran-
ger.
—Écoutez, répondit Pierre. Mon père,

qui exerce mainienaut le métier de pe
cheur, était encore, il ya quelques
à peine, seigneur et maître du château et
du comté de Thierry.
—C'est dont le comte de Château

Thierry ?
=C’est lui-même, et moi je suis son fils,

répliqua le jeune Homme. Mon père était
un des plus fidèles partisans du rot. Le dus
de Mayenne, l'ennemi du bon Henri IV,
mt le siégo devant notre château. Nous ne
pâmes le défendre et ne réusiimes qu’à
grand’peine à nous sauver, à la faveur d'un
déguisement. Après avoir pendant quelque
temps errd dans le pays, nous trouvâmes
enfin ce coin isolé, où nous pouvons nous
croire en sûreté et gagner de quoi vivre par
le travail de nos mains. A plusieurs repri-
ses, mon père s'est auressé au roi pour lui
demander sa protection; mais toutes ses
prières sont restées stériles, soit que le roi
wait pas le pouvoir, soit qu’il n'ait le
volonté de nous aider. Du reste, les rois ont
la mémoire si courte! Depuis longtemps
nous avons perdu tout espoir de nous voir
rétablis dans nos biens. Quoique résigné à
son sort, mon père est abattu par le mal-
heur. Quant à moi, je me déciderai volon-
liers à tenter quelque action d'éclat, ei je
puis obteni- par là qu'il nous soit fait jus
tioe. Si ln possession du château de Fécamp
est pour le roi d’une nusi grande impor-
tance que vous dites, eh bien, je risquerni
ma vis pour lui aider à s’en emparer. Tout
oe que ju vous demande c'est que, si Je coup
réussit, vous disiez un mot en notre faveur
au bon Henri.
—Cola est juste, repartit l'étranger. Tu

ne demandes que ton droit, mon enfant, et
Yi peux être certain que justice vous sera
rendue, quelle que puisse être l'issue de
l'entrepiise. Quant au roi, je puis t'assurer
sur ma parole que, si on ne lui avait pas
116 les maine, il aurait depuis longtemps
aidé ton noble père. Mais le moment appro-
cho où il pourra agir librement; et, pour
ma part j'ai la conviction qu’il agira, qu’il
reparern toutes les injustices que les mal.
heurs du temps ont produites, et qu'il réta-
blira dans leurs droits tous ceux qui en ont
été dépouillés.
—Comment saves-vous cela ? Vous con.

naissez donc intimementle roi ?
—Je le connais certeinement, répondit

l'inconnu, et je crois l'avoir asses bien dtu.
dio pouroser affirmer eur mon honneur que
je le connais à fond.
=-En co cas, js me fie à vous, reprit lejeune

homme. Du reste, quand même vous vous
tromperies au sujet des bonnes disposions
du roi, je me dévuue tout entier à es cause,
comtue c'est le devoir de tout fidèle aujet.
Les gens de la garnison de Fécamp ne sont
quo dis rebelles, et il faut qu'ils soient ré
dui
paSY bien ; mais comment pourrait-on,

erois-tu, entrer dans leur nid.
=II faut aborderla citadelle du oôté de

Is mer. Elle éet mal gardée par là et on

peut y entrer au moyen d'une échelle de

oise foi, tu m'indiques là un chemin
on hardi |tit l'etranger non sans tétaol- r vive surprise. Je t'avouezni que
ol déjàeu in mèche pensée, Maiscommis

Pr
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aitacherons nous l'échelle ? Ne nous aper-
sevra-t-on pas ? Songe bienque le moindre
accident pourrait nous trahir, et coûter la
vie à deux cents braves. solu qui
—La fortune est toujours pour qui

0se la tenter, répliqua Pierre d'un air tout
À fait résolu. Jeme char, 0 d'sttacher ve.
chelle, et je veillerai ce que nous
soyons paidécouverts. Une nuit bien obs-
cure, une petite tempite dont le fracas

couvrir tout autre bruit, voilà tout
oe queje demande pour répo du succès
de notre enterprise.

(a coxtixoua.)

  

JURISPRIDENCE.

Cour Supérieure—Eo chambres.

Présent: Son Honneur M. lo Juge Beaudry.

Juax Barriste LapLastTE,
Requérant,

ve.

Dipace Beacnar,' Défendeur.

Celle cause, qui a été le sujet d'un grand in-
térêt dans quelques parotsses du comté d'Ho-
chelaga, où il s'agit d'une partis importante
de notre Droit Municipal et dont il n’y & pas,
uant & la question en litige, de précédent

dans nos annales judiciaires, reposait sur les
faits suivants :
Le requérant élait hôtelier de la paroisse de

la Pointe-aux-Trembles, et sinsi qu'il y élait
tenu par leloi, préseuta au Conseil Municipal
de l'endroit, à sa séance du 4 avril dernier, un
certificat de cinquante électeurs de la paroisse
et son propre affidavit, établissant qu’il était
uti'e qu'un lieu d'entretien public fut tenu à
‘endroit du village où il résidait, et qu'il était
ualifié pour remplir cette position, deman.

dant en mème temps du Conseil son spproba-
tion alin d'obtenir de l'Inspecteur du Revenu
s licence comme hôtelier. Le Conseil, dont
luelques membres étaient guidés par esprit
d parti, existant slors dans la paroisse, après
avoir accordé, le mêmejour, celte approbation
& d'autres soiliciteurs, fut également divisé
sur l'opportunité de l'accorder au requérant
en celte cause et par le vote prépondérant du
Maire lui fut refusée. Le même Conseil, à sa
séance subsequente et mensuelle, tenue le 2
mai suivant, vû l'absence d'un des membres
de la majorité, procédant à reviser sa première
décision et après l'avoir aneantie, confirma et
approuve le cerlicat du requérant, qui ne de
mandait dès lors qu'à être signé par ls Maire
Pour recevoir lout son «ifet légal; fo défendeur
requis verbalementet sous protét de remplir
celle formalité, s'y refusa péremptoirement ; il
ne resiait donc plus au requérant qu'à se
pourvoir en justice contre un acy aussi arbi.
iraire de Ja part d'un offlcier public appelé à
semplir les devoirs assignés à sa position.
À cel effet, le 30 mai dernier, ls requérant,

par requête libellée appuyée de son affidavit,
fit application pour obtenir un Bref de Manda-
mus qui luful accordé ; ce bref enjoignait au
défendeur de signer et confirmerle certificat
delicence accordé au requérantpar le Conseil
Municipal à sa séance ‘du 2 maiet de remettre
ce certificat ou la possession de qui de droit,
ou de montrer cause au contrairo le 6 juin
alors prochain.
À ce bref, le défendeur répondit d'abord par

tné motion à l'effet du le faire re:etor et casser
sur le fait que la requélo libellés sur laquelle
4 avait été émané ne reposait que sur ui seul
affidavit, pendant que la loi en requérait au
moins deux ; et par ses exceptions el défenses
plaida, à parl quelques points secondaires,
qu'il était faux qua le défendeur, en se qualite
ue Maire, fut tenu parla foi et les statuts de
signerle certificat en question, mals qu'il était
parfaitement libre de signer ou de refuser de
signer, sans pouvoir y être con'raint, ai telle
n'etait sa volonté ; se fondant à cet effet sur
son interprétation des termes du statat.
Lors del'audition, le requérant, après avoir

répondu à la motion, crut devoir borner ses
arguments aux trois questions suivantes :

0. Quels sont les attributions du Maire et
Ie requerant avait-il d'autres procedés & pren-
dre quo ceux qu'il à adoptés,

20. La loi dunne-t-eile au Maire un pouvoir
discrélionuuire dv signer ou no pas siguer le
certificat en question.

do. En supposunt que lo Maire ait un tej
pouvoir discrelionnaire, ne doit-il pas montrer
cause et la Cour peul-elie lo condamner en
prenanten considération la validité des causes
données au soutien de son refus.
Sur la motion, la Cour fut d'ojinion que laquestion du nombre el de la suffisance de l'af-

fidavit au sontien do Ia requête libellée était
Une matière laissée entièrement à la satisfac.
tion dutribunal, mais is renvoya simplement
sur le fait quo ce moyen ne pouvait être invo-
qué que par exception À la forme, et quant
«ux plaidoyers au fonds et à la solution des
questions telles qu'enoncées plus haut, on
pourra voir de quelle manière la Cour cn à
disposé par le jugement suivant rendu le 16
Juiliot courant:
La Cour après avoir enteudu les parties

par leurs avocats,etc, faisant droit sur le mé-rite de la Requête Libellés du did. Bte. La.
plante ; considérant que le dit J, Bie. La.
plantea prouvé les allégations de sa demande
st que nommément il a, dans la vue de se
procurer une licence pour tenir une maison
d'entretien public oblenu un cenificat de cin-
fuante Clecteurs de la Paroisse de la Pointe-
aux-Trembies et qu'ayant soumis ce cerliflcat
au Conseil Municipal de la Paroisse de la
Pointe aux Tremble et ayant payé la somme
exigible à cet égard, le dit Conseil Municipal
a, après unodélibération régulière tenue le 2
de Mai, 1870, approuvé le suadit certificat, et
considerant que le dit Défendeur quoique
duement requis en sa qualité de Maire de la
Municipalite de la Paroisse de ia Pointe aux
Trembies, susdite, à refusé de signerl'appro-
bation susdite du dit certificet ainsi qu'il y
est tenu par la loi ct considérant que la De-
fente faile par ledit Défendeur à la dite Re.
quête Libellee est mal fondée, la Cour imain-tient la dite Hequète Libellée et ordonne qu'il
émeno un bre! de Mandamus Peremptoire
adressé au dit Didace Beaudry,lui en joignant
de signer en sa dite qualité de Mairo de [a Pa.
roisse de la Pointe aux Trembles, sans délai
Jo certificat cierar Ja Ici el accordé audit
dean Baptiste Loplante à une session Béné-
raie et mensuelle du Conseil Municipal de la
dite Paroisse de lu Pointe aux Trembles, le
deuxièsne jour du mois de Mai 1870 et de re.
mettre le dit certificat en la possession ru dit
Jean Baptiste Laplante et de fairs ra port du
dit Brefd» Mandamus Peremptoire, le 23 du
courant à 20 ‘eures du malin, devantl'un des
Juges de cette cour, pour là et alors être fait
et ordonné co que de droit, la Cour réservant
à adjuger sur les dépens Jusqu'à cette dato,

Br.f Peremptoire émane tel que voulu à
été rapporté fer le Défendeur après y avoir
obél le 23 juillet 1870 etsur motion à cet effet
Je 26 juillet distraction de frais contra Je dé.
Fendeur & été accordé à l'avocat du Requé-
rant.
Bur Requélo Libellée pour tos mémas rai.

sons, ie Mandamus ¢mane en méme temps de
Je part de Joseph Nantelle contre lo même de-
fendeur, à élé suivi du mêmerésultat,
M. A. W. Grenier, pourles Requérants.

4 MM. B-langer et Desnoyers pour la defrn-
eur.
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COURSE ET Pani —T1 doit y avoir cet apres.
midi de grandes courses au rond de Longueuil
entre trois chevaux trotieurs de première force
pour un pari de $150, La courte aura lieuvers 3 heures.

 05—

EAC MINERALE DE VicHY.mNous publionsau-
Jourd'hui dans une autre colonia une annon.
ce de MM. Lymans, Clare & Cle, agents, qui
vientient de recevoir une grande quantité
d'eaux mimérains de Vichy, et aussi de pastil-
les, et de sels de Vichy. Nous recommandons
aussi au public de ne pes oublierque l'exirac-
tion de ces scls et de ces eaux minerales sont
mises en bouteille sous la surveillance du
Kouvernement français. C'est assez dire que
‘#8 eaux offrent toutent loutes les garanties
«0 bonté et de pureté. Pour d'autres détails,
{  Vennenee.

 

CORSISIONBLIEK, J
——, »

CALEXDRIER 1MPAÉLLIBLE.

Messieurs les Rédacteurs,

Pour vous assurer de exactitude «le mon
pelit Calendrier, vous pourrez consulter vos
Almenachs, et le tableau du temps dans vos
livres de prières, et vos autres livres, entr'au-
tres le second volume des Edits et Urdonnan-
ces, pour

y

vériller les jours et dates des Séan-
ces du Conseil de Québec,—voyez d’abord
l'entrée de la Page 14, de l'Arrêt, «lu jeudi
24 janvier 1864. .
Comme mon Calendrier ne donne au long,
ua le 19ème siècle, étantle plus utile et essen-

tel, il vous faut pour vérifier l'entrée de 1664,
chercher l'année col dante de 1864, qui
est entrée sous la lettre B. ensuite complez 3
lettres en arrière ainsi C. D. E., dono 1664, se
trouve sous la lettre E ; mais vil que c'est une
année Bissextile, comptez la letire ¥. pour le
mois de janvier—Après cela cherchez le mois
de janvier, et à la lettre F. vis-à-vis, vous trou.
verez qu'au-dessus un des dimanches est le
20, aiors le 24 janvier 1864, était le jeudi,
vous pourrez de la même manière vérilier les
autres entrées dans le 17ètne siècle, dans le
tnême voiume,-—-3 laltres en arrière, parce que
1600,est trois lettres enarrière da 1800,—mais
ur les années Bissextiles la 4ème lettre pour

les mols de janvier et de février jusqu'au 29,

——

—

Quant à vériller les années du 18ème siècie
com 2 lettres en avant, de l'année corres-
pondante du 19ème sidcle, vd que 1700, est
entrée 2 lettres en avant de 1800.
| Pour vous faaurerfe Jour exactitude, voyez
entrée à la Page 248 du méme volume, de
l'Arrêt du Lund 4 décembre 1758, eberchez
1858 qui est sous la lettre C., comptez deux
lettres B. À. l'année 1758 se trouve sous la
lettre H., cherchez ensuite cettelettre, vis-d-vis
lg mois de décembre, au-dessus d'A, vous
trouverez que dimanche était le 3, donc lundi
4 décembre 1758,—et ainsi des autres années
de ce siècle,

Maintenant voyez pour le 19ème siècle :
Voulez-vous connaltre le jour de la semaine

que vous êtes né, ou celui de quelqu'époque,
ou événement, voici un exemple.

fe Majesté est née le 24 mai 1819, vous
Wouverez celte année sous la lettre C,—cher-
chez ensuite lu mois de mai, et vis-à-vis cette
lettre (L. regardez au-dessus, vous verrez qu’un
des dimanches est le 23, alors lundi était fe 24
mai 1819.
Ea publiant ce Calendrier pendant quelque

temps, vos Abonnés en auraient des copies,
pour las meaièges de leurs familles.

1 Votreconstant lecteur,

Jonn Fnasen or Beanv. St. Marc. Rivière Chambly, }
Samedi, 6 août 1870.
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Flanerie de Vacance.

Lecleurs, mes chéris, salut ! salut aussi à
vous tous, fiers citadins, consommaleurs éinée
rites de limonades et de crêmes à la glace, à
vous qui secouez si péniblement Ja poussière
brulente du pavé et la chaleur du jour ; oui,
salut, car vous êtes vraiment ler martyrs, les
victimes innocentes do la saison el ie la mor-
dante cavicule.

Hier encore, j'étais comme vous un mmiséra-
ble forçat courbé sousles feux dévoranta de la
grande cité : aujourd'hui, je suis assis au bord
des flots, au sein d'une riante campagne, aspi
rant avec les parfums de la nalure les jouis-
sances enivrantes du repos el de la tran-quiilité,
Ah! franchement qu'elle cost agréable la

campagne uvee ses lemeures coquetles, ses
ombrages, sa verdure et ses chants d'amour.
Ici, quand il me plait, je puis ie metin, rafrai-
chir mes pieds dans la rosés des Champs, sou-
pirer le soir avec les oiseaux la paix at le bon-
leur de ma solitude. Dans les bois je pus
aller cueiilir maints fruits succulents, surles
coleaux chasser la grive au vol rapide. Voilà
quelque chose de la campagne.

Et le promsnade !….. Ah ! quelle jolie chose
que la promenade.
À propos, charmants amis de la villy, aimez-

vous à visiler les paysages et les Jolin sites, Si
oui, pourquoi ne sortirions-nous pas ensem-
ble; le temps estsi magnifique el voire com-
pagnie me serait si agreable! Au fuit, Mes-
sieurs, je vous invile sans façon. De quel côté
irons-nous ? Nous sommes à Varennes sur les
bords du St. Laurent, et ma foi, le Gap St.
Michel que vous voyez là-bas est, ce ne sem-
ble, un site charmant pour des T.romeneurs
Partons ; en marchant je vais vous donner
quelques details pour vons inviter à la con-
uatssance des lieux que nous allons parcourir,

 

oe

Ce Capt. St. Michel, ire son nom du se,
gneur de St, Michel qui était nller se fixer à
cet endroit quelque temps apres la fondation
de Montréal. Les souvenirs qui s# rattachent
à ces lieux appartienrent à cetle epoque de
dévouement et de petriolisme où nus pères
furent À la fois des pionniers de la lérôt et do
hardis guerriers. Bien des gloires dignes «de
figurer daus nus annales canadiennes sont de-
meurées ensevulies sous un vois obscur, Lant
l’héroisme de cet Âge fut une chose commune,
tent où faisait peu de cas «le léguerà lu postés
riié un heritage de nobles actions. Capeniant
le nom de M. de St. Michel a Achupge à ce
naufrage«a l'oubli ; l'histoire l'a retenu dans
ses pages immortelios.
Le rôle de cette famille fut éminemment

protecteur. Placée comme une sentinelir dir
haut de cetle poinle élevén qui s'avance dans
le deuve, “fs-à-vis de l'embouchure de Ita.
wa, ella découvrit bien souvent les embutci-
“es des hordes sauvages Qui venaient cam, er
dans ira iles environnantes pour y faire la
chasse et le pillage. M, de St Michel avait,
dion, trois ou quatre lis, tous d'uns énergiv
indomptable, d'une valeur éprouvér: À pin-
sieurs reprises ils flrent aubie da rules échecs
aux bandes d'iroquois qui portaient la dévas-
talion dans les demeures des paisibles Habie
tants, Quelquefois ils ne eraiguirent pas de
s'engager dans «les courses périlleuses à tra
vers les ties du St. Laurent à la pouranils de
ces juHlards et de les chasser de retraites en
relraites, L'ile Bouchard, &t, Buipice, Kepene
ugny, Lachenaye, furent tour à tour ts thrÂtra
de leurs exploits. On rapporte que dans une
rencontre, un des fils de M. du Mt, Michel,
toinba entre les mains des ennemis qui lui
“nlevèrent la chovelure; tnais 11 parvinl à
s'échapper et il vécut encore assez longlomss
pour montrer à ses bourreaux que sa tôle dés
poules ne craignait par leurs flèches et leur
scalpel.
Un autre des fils du sieur de 8st. Michel de.

seura doux aus prisonnier chez Ins savages.La nom de notre héros en rappelle d'autres
plug 1iusices encore,
M. de Vaudreuil, Lemoine de Boucliervilie,M. de Varennes, les Hertel, lu vailignt Lebere

Duchesne, voilà le glorieugs Phélange de bre- vet qui seconds al énergiquement les projets

du gouverneur, M. de Frontenac, ct qui fit res.
pecter le drapeau français sur celte partie me-
pacée du St. Laurent. Tout le mondo con.
naît aussi lo dévouement, le patriotisme dé-
ployé par Madame et hademoiselle de Verchè-
res en présence d'uno bande de farouches Iro-
quois qui evaient voulu surprendre un fort
sans defense.
Ces deux grandes héroïnes sont particuliè-

rement chère aux souvenirs du peuple cana-
dien; elles furent ies anges titulaires de la
colonie ; car los vertus sublimes qu'elles per-
sonnitièrent apprirent aux ennemis que la fai-
blesse chez les femmes n'est pat un prétexte
pour détruire l'énergie de la Volonté el l'hé-
roïsme du cœur.

Plus tard, le capitaino St. Michel reçui un
autre genre d'illustration par le séjour de plu-
sieurs familles nobles qui s'y étaient établies
pourprofiter des charmes du site, Cat endroit
&vait été choisi dds ls commencement pour
l'érection del'église paroissiale, et il élait tout
naturel que la population influente cherchât à
se grouper autour de ce point. Mais M. Va-
rennes, qui demeurail au village actuel, par-
vint à faire échouer ce projet, vn faisant cons-
truire avec l’aide de ses amis une petite cha-
pelle dans zon voisinage.

Celte (lernière position n'était pas aussi sûre
et aussi avantageuse, Car de ca côte les bords
du fleuve présentent une pente douceetfacile ;
le + Cap de Varennes”, e:tud en face de l'égli-
se, ne pouvait certainement pas offrir un abs.
tacls serieux aux riTorts des Kauvages : le Cap
gt. Michel, au contraire, par son élévation el
les ouvrages de «léfenso qui l'entourent, devait
protéger sos habitants conlre Loule surprise,
Parmi les fumilles les plus remarquab.es

qui ont habits le Cap St. Michel, nous devous
inentionner criles des Messier, de SI. François,
des De Lamoraulière, de Rocheblave nt” do
Duclos-Decrlles. A quelques pas de 13, ey
allant du rôté du village, vivait aussi la fa-
mille des Bailly, sont un des membres fat
nommé évêque de la Province de Quebre, +4
celle des Lemoyne de Martigny qui possedait
Ja seigneurie dela Trinité. Cette dernière fu-
mille qui ful eu tout temps le type de no.
blesso et lo rendez-vous d'une sociéle « tlle,
possède encore des représentants à Varennes,
qui relracent d'une manière digne, les vertus
el les nobles qualités de leurs ancêtres,

  
  

Lectrurs, vous voyez qu’autour da ce petit
coin do terre où se dirigent vos pas, bien des
evènements gl-rieux se sont passés, bien des
souvenirs ee pressent, Les cendres de cenx
Qui se sont éteint dans ces solituiles, reposent
maintenant au milieu du bruit et des agila-
tions d'une population plus dense, mais les
fois qui coulent au pieds de lours tombes pou-
dreuses, murmurent toujours les memes ac-
cents. [)'avitres générations passeront encors
sur ces rives, el l'onde qui les vorra défilvr,
confondra la poussière de leurs ossetmeuls avoc
l'ecume qui Hotte à 88 surface.

Ces lieux doivent donc commander tout nos
tre respect et notre admiralion. C'est toujours
un bonneur, un souvemr précieux pour In
place même la plus médioerement aituée, que
devoir éta je siege et le théâtre d'une gran-e
action, d'un fait sublime,
dans ce milieu, où l'âne trouvo des émotions
salulaires, et l'esprit une source fonda (liga.
Ptrations fortes et généreuses. Une population
‘jui connalt jes aplendeurs de son pass, sont
Mieux la nolilesse de son otiginu et In gran.
deurdu ses destinées.

.
.

Amis locleurs. vous ng pardonnerez co prtit
chapitre d'histoire ; mon intention, en com.
mengant n'élait pas d'antrer dans tous ces di.
tails, car je réserve ca sunt pour d'autres
temps. En attendant, cette fidnerie, comme
Ja l'ai intitulée, ne servira d'introduction à
quelques correspondances plus conrins que jo
préparerai peut-êire, si de plaisir de la promo.
nade ui lus jouissancas de la campagne n'she
sorbent pas trop thon lemps, Je laisseral de
côté la partie historique, et du haut, du char-
mant promontoire où je viens «is vous conduire, nous irons promener nos regards sur les sche
neg qui nous entourent. Quand voire front

On arrive à vivre

|

J
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sers fatigué par les ardeurs du soleil, quand
voire gorge sera dévorée par la flèvre de Ja
soif, alors nous voleruns Aux sources l'eau
miuérale, pour y boire un bon verre d'eau sa-
lée ou pour prendre un baîn fortillant.

Si M. Edward Barnard, notre intelligent
agronome, me le perriel, j'irai même jusqu'à
vous faire conuaitre ses travaux el ges places.
Enfin nous détacherons du rivage ma role na-
celle, «t, nouveaux Colomb, nouscourrons par
delà les ondes bleues qui coulent à nos pieds,
explorer des bords cochanteurs où l'industrie
poursuit ses étonnantes entreprises en offrant
des débouchésà l'exploitation forestière.

Voilà, lecteurs, notre programme ; c'est fort
pour un touriste ; mas votre indulgence sup-
jlééra au négligé ds ma toileite. En stien-
dant,-j'use de ma liberté, et vous tire ma révé-
rence, en vous disant au revoir.

Un Tovaiste,
Ea

CHRONIQUE D'OTTAWA,

Les chinois, qui sont d'excellents cuisiniers,
au dire des æméricains, sont un ple en-
croûté dans la routine, comme chacun sail.
Néanmoins, ce peuple produil ses Anaïs Sé-
galas, ses Loulss Coilet. Seul I
crois l'extrait ci-dessous, que Fr
à l'lustration, les fsmmes lettrées de Chine
cultivent un autre geure de littérature que le
bas-bleu français,el ce genre à une supériorité
morale bien caraclérisée, en ce sens qu'il ne
peut que fortifler le cœur et l'esprit du lecteur,
au lieu de les énerver cu affaiblisant leur élan
vers le bien.

En lettrée chinoise dontil s'agit ici, vivait il
y à à peu près deux 1nille aus ; elle s'appelait
‘an-hoci-pan. Singulivr nom, direz-vous.—

Singulier, sans doute, chères lectrices, mais on
est chinois on on ns l'est pas. Or, les chinois
ont d'abord un nom de famille, puis un prénom
puis un nom d'reols pour le temps qu’ila étu-
dient, puis un autre qu'ils reçoivent au mo-
ment de lenr mariage. En s'appelant Pan-
hoel-pan, cetle chinoise à «one fuit un usage
moiéré de sos privilèges et de ses droits.

Dansles sept chapitres (c'est ie titre de l'ou-
vrage du bus-bleu chinois.) Pan-hoeï-pan
s'occupe surtout de la femme, ot do sa con.
dition sociale.

La condition de te femme chinoise est bien
différente de celle de l'européenneet de l'am+
ricaine. D'abord, comme dans tout l'Orient,
la pluralité ds femmasexiste en Chine. En.
suite, lo beau-sexe y -t maintenu dans un
état de grande ini-riorits. Les femmes des
grands personnages ne jouissent d'aucune
liberté. Elles sout clioturées dans leur inté-
rieur domestique où elles passent leur temps
en soius de toilette, à fumer du labac, à bro-
der, & lisser des étoiles de soie, ou & élever
leurs filles.

Les fomines des pauvres vont el viennent
avecliberté, mais en revanche elles sont con-
Jamnées aux plus rudes travaux.
Comme on peut Ic vor, ce n'est pas do Ja

beauté chinviso que Beaudelaire aurait pu
dire:

Viens-tu dn gouffre noir, où descende-Lu ous

Le démon charmé sult tes jupons commeun

Ta sèmes au basard In joie et les désastres,
di tu gouvernes tout et ne réponds de rien.

La beauté, qui gouverne tout, et ne répond
deren. Ces là uno heureuse pensée, très
peétique et très-finie; mais elle manquerait tout

faut de justesse en Chine.
Malgré l'etal du soumission fait à Ja femme

chinoise, les conseils donnés à ses compalrio-
tes par Pan-lio<i-pan, sont si sages, si bien
inspirés. qu'on les croirait écrits puur les fem-
mes placées dans notrs état de civilisation.
Lisez-vous-mêmcs, clres lectrices :

 

  

Vosdoux vertus princ.paies, 6 femmes, sont :
un respect sans bornes pour celui dont
vous portez le nom, el uns altentiôn conti-
nurlle sur VOUs-MÔMES

Voulez-vous quo votre mari vous respecte ?
Ayez pour lui un respect sans bôrnes. Vou-
lez-vous qu'il vous honore de son eslime el
qu'il ait pour vous une affsction constante ?
Veillez constamment sur vous-même, pour ne
pas lui laisser apercevoir vos défauts et pour
14cher de vous en corriger…… ve

Les qualités qui rendent une femme aima-
ble se r:duisent À quatre : la vertu, la parole,
la figure, les actions. . Les paroles doivent
être toujours honnêtes, douces, mosurées ;
elle ue doit pas être taciturne, mais elle ne
doit pas être babillarde : cl’ ne doit rien lire
de trivial ni de bas, mais «ile ne doit pas pour
cela…….. vouloir paraitre bel ceprit…… Ou
sera jxnétré d'estime pour elle si, sachant
‘elle est sérieuse, ou ne lui enlend tenir que
‘es propos ordinaires.
Aux agréments de la parole, elle doit join-

dre ceux de ja figure.H ne dépend pas de
nous d'être belle, et je demande d’une femme
uno qualité qu'etle puisse acquérir et des agré-
ments qu'elle puisse se donner si elle no les a
pas. Une femme est toujours assez bello aux
Yeux de son mari, quand elle à constamment
de le douceur daus le regard et dans le son de
la voix, de la propreld sur sa personne et dans
ls habits, du choix et de l'arrangement dans
la parure,«le la modestie dans ses discours ot
dans tout son touintien.

 

  

He bien, là, franchement, chères lectrices,
que dites vous de ces conreils ? N'estca pas
quec'est le bon sens, le pur et simple bon
sens, lu vruie sugeste, celle qui devrait Lou-
jours et partout inspirer la bonne mere de fa.
millo dansl'éducation de ses filles, n'est-ce
pas, dis-je, que c'est le bon £-ns el la vraie
tagvsse qui les ont dictés ?
Comme 10ut st bien saisi, même les nuan-

ces les plus délicates, «ans ces lign2s si cour-
tes, mais si bien remplies. La femme doit
efforcer de plaire el eviter de déplaire. Pour

plaire, il hui faut lu douceur, la grâce, co qui
chartetoujours en elle; pour ne pas déplaire,
elle doi ter de se rendre désagréable, et
pour cela, prendre grand son de ne pas paral-
tre bel esprit...

Quelle fusionne d'observation sans celte re-
marque, Car, qui n'a pas observé que dans
la cerch: plus où moins étendu ce ses relations
que la femme qui vise nu bel esprit, est gene.
ralement Une personne qui fatigue, qui agace,
qui deplait, en un mol. Eb pourquoi cels ?
Parca que chez la femme,lu plus belle qualité
c'est ie cœur ; et, malgré vous, dis que vous
croyez voir que chez elle Vexprit prime le
cœur, Vous en russentez comme de l'ulliiction,
sinon du «hlain

C'est chez la femme surtout que les grandes
pensées doivent venir du cœur. Et celia qui
oubliepour se donner les apparences d'un
vernis «d esprit plus brillant travaille en quol-
que soria de sns propres mains à détruire son
plus beau prestige.……

 

  

  
  

d'ignore si les Chinutses mettent en prati-
que les excelients conseils qui leur ont eté
donvés, il y a deux mill ans’; mais ca que Jo
sais bien, c'est qu'elles paraissent se soucier
pæu de la toiletto qui est pour la femme d'Eu-
ropa el d'Amérique Un des grands moyens
de séduction.

Lin chinoise ne hient guère qu'à Jeux choses
à se fain les mains et les pieds nussi pelits
que possible. Tour cola, elle ne d'épargne m
esvulrances ni tortures, ot elle aura recours à
“les moyens violents pour lsempécher decroie

  

  

 

emmes sont passablement chinoises
(pore neanmoins,la seule torture

sunposent à cet épard, C'est du sum.
prisonner les piests picds dans «des bottines
trop jusles, co qui les rend maussades, et les
mains dans cles gants trop étroite, co qui des
veloppe encor: davantage leue mauvaise hn-
meur.
Du reble, lembonpout fortement pronones

#st (rés guûl+ ra Chine, ce qui dde & penser
que Ghinoises, Si elies s nfligent d'autressouffrances corpormiies, ne conpuisserl 148 au
moins li torture du coral,
Ah! comire nos fommes devraient bien 28

Chinaiser sous ce rapport 1...
Lina coulumes sont toujours les mèrmns, La

forme n'en varie jamais, Ia moreétant chose
aconnuern Chine. Les Femmes y affection.
nent le vert et le jose pour leurs vêtements,ve que prouve quelies ont pea de gol, Go
vêtement consiats en de larges pantalons, unerobe longne et large, viverts sur iy côté droit
de la poitrine «4 jar--fexaus un juste au corps,

  

 

  
   

  

  

 

      

  plus court. Pt c'ost tout.
Pas de y, ni patit ni grande. Ley

cheveux net ve grand soin, ct ornés de

== --

fleurs, d'épingles ot de illons. Voilà JeChinois ; s'il vous en faut Joti épouse, ma foi,écrivez en Chine, Pour de l'argent, les Chi-nois vous en envérront tant ei plus, car iln'y : rien qu'un Chinois ne fasse pour de l'ar-gent,

La semaine dernière,j'ai eu la funeste ins.
piration de commencer na chronique en cestermes : « Jules César, qui avait ses défauta, apd avoir maints forts eavers vos impri-
meurs.........»
Un de mes amis, un

tenu le lendemain que
pû avoir mainés torts,
gne quil'a eu

(Berre L..….}

u timbré, m'a sou-
ules César n'avait pas
puisque c'est Téléme-

Mentor’! 

Cancg Tow,
— me==

Le Camp fortifié de Mets.
À la hauteur de Metz,la Moselle, qui baigneles fossés des fortilications, coule au milieud'une large et pittoresque vallée, Loute pleinede plantations, de vignes et de villages, ac-crochés aux flancs des collines qui limentl'horizon. Les inamelons les plus élevés de

Ces monlagnes sonl courounés de forty ui
d'ouvrages destinés à protégerla ville même,qui occupe à peu près le ceutre de cet ensem-ble fortifié. Entre le rivière et le pied descoteaux s'étend une vesie plaine où sonisitués les ‘leux camps.
Le plus grand s'appuye d'un côté aux mu-railles de Metz, el de l'autre à la rive droite

dela rivière.
Pour vous donner une idée de l'espace,jeerois que le Champs-Je-Mars de Paris pour-rail facilement danser la carmagnole dunscelui-ci,
C'estdans cette même plaine que campè-

rent si longlemps les imperiaux, lorsqueCharles-Quinl assiégea Metz, sans réussir às'en emparer. Charles-Quint se Consola tuson échec en soutenant que la fortune estfemme et, par conséquent infidèle aux vieuxguerriers. Heureusementque le roi de Prusse
n'a plus vingt ans!
Le second camp, placé en amont de celui-ciet de l'autre côté de la Moselle, est occupépar la cavalerie el sert en même temps de

parc àl'artilierie.

_

Les Dépêches d'Europe étant trans-

mises régulièrement à trois

heures différentes de la jour-
née savoir 2 heures da matlu,
li heures de l’avant-midi et 4

heures de l'après-midi, on trou-
vera toutes les nouvelles qui se
vendent dans les extras et les

autres Journaux dans nos

Editions de 4 ha. AM,

‘ oe Midi.
& hs PM
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11 Août bod
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Un certain Jertiaux États-Unis demande
À grands crie l'élargissement d'0'Neil et de
ses compagnons d'infortune condamnés à
rester sous les Yerroux aurant quelques
années. Il aliègue que le châtiment est
trop sévère et que le Président Grant s’ac-
quièreraitdo nouveauxtitres & In populaiité,
vil graciait les susdits chevaliers dl'indus-
trie.

Il appartient au Président de ne se
laisserGléchie pardes raisons aussi fables el
de laisser la loi suivre son cours, fl peut
se faire qu'en maintenant avec fermeté la
décision rendue par les tribunaux du Ver-
mout, il perde quelquesvoix aux prochai-
nesélections,mais nous plaindriona l'homme
politique assez papulacier pour obéir aux
clameurs inconsidérées d'une fraction de
parti. Los peines infligées à U'Neil et à ses
lieutenants pour leurs coupables échauf-
fouréos,ne ront pas tropsévères pour qu'on
leur ouvre si tôt les portes du pénitencier.
Le fénianisme est assez encoursgé sous
mille formes nux Etats-Unis sans qu'on
aide à le reasusciter en fesant grace ainsi à
ses coupables chefs, Et ceux-ci en voyant
que le gouvernement américain cest parfai-
tement décidé à fuire respecter les lois de
la noutralité et à punir les infracteurs, y
réfléchuront peut-être à deux fois avant devouloir émanciper l'Irlande yar In conquête
du Canale...

C'est ce que plusieurs feuilles américaines
pensent également et elles dewander.t au
l'résident de maintenir dans toute leur
rigueur les jugements rendus contre cssDon Quichotte produits par le fénianisme.
Et le Post de New York ne craint pas de
dire que si O'Neil eut fait sur mer ce qu’il
a fait sur terre, on l'eût pendu de suite
comme pirate et le monde eut cné ninsi-
soit-il ! .

 

Télégraphiie de toutes les par-
ties du monde
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OQUawa, 10,
Un affreux acculent est arrivé hier soir aux

Chaudières. Un jun homme a eu un œil
compiètement arrachéde son orbite ; la chair
qui l'«nvironne à été arrachée avec force par
uno scie ronde qui parait avoir été poussée
avec une grande force,

Les personnes qui onl vu cet infortuné disent
qu'ils n'ont jamais rivh vu de plus affreux.
Ge matin un petit garçon est tombs dans

la rivière du «quai de la Heine ot s'est noyé,
La feu continue ses ravages dans les bois ’

est rendu presque sur In rive est du Ri.
seau,

L'avant-gardeio l'expédition du Nord-Ouest
ast arrivés au Fort Francis le 3 courant.

11 est probable que les 1rotipes arriveront au
Forl'Garry uns quarantaine de jours après
leur part du kort Francis.
La LieutensntGouvernour Archibald est

parti dla Toronto ce matin, en routs pour Ma-
tuloba.

Québec, 10.
Ou contnue ackvement à dépousllerds leurs

canons ies muraitivs de ln vills de Québec,
Trois autres canons pesants ont 64 d-sgen.

“dus de la Montagne par les artillours, st ont
été traneportés ce malin an quai de [a Reina.
On assure ce matin que citrg personnes seu.

lement on péri dans le naufrage de l'étoile,
voics leurs noms : Madame Blanchet, et Nar.  clue Guimont,lous deux de ia Riviere fu Loup,

= = ——

! une jeune fille de la Rivière du Loup, se _ren-
dant à Lotbinière, et le cuisinière de l'Etoile
du nom de Léocadie et âgée de 36 ans.

M. Joly, M. P. et sa famille étaient à bord,
mais ils ont éé sauvés.
Le Capitaine et l'Equipage ont agi avec

beaucoup de sang froid et de courage.
Unefemmeparvint à se sauver en s'accro-

chant A une hoile coutenant des pigeons vi-
vaois qu'elle apportait au marché. Elle pas
+8la nuit entière dansl'eau,el ne fut recueilire
que le matin.

Les voloniaires «jui ont pris part au con-
cours de tir de Montréal, sont revenus avec
vlusieurs prix,
=
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NewYork, 10.—Le steamer 81. Laurent ost
arrive de Brest, el ls China de Liverpool.
New York, 10.—Une dépêche spéciale de

Londres mande que des lelires de Metz par-
lent en termes très-malins de l'incapacité de
l'Empereur, ruineuse pour la France,
Le Maréchal Lebœuf et tous ceux qui eom-

posent l'état-major de l'armée. ont perdu lu
conflence «de l'armée; et Is changement des
comman(lements est d’absolue nécessité afp
d'empêcherla révoite.
On a lous ces détails sans aucunes nou-

velles officielles des mouvements de l’armée
prussienne.
On disail que peu de jours avantla bataille,

McMahon voulait inceudior les forêts qui se
trouvaient devant lui, atin d'arrêter les prus-
siens qui descanduient par ces bois, mais on
rapporte que Napoléon a refusé.
On annonco que l'Empereur doit se rendre

incognito à St. Clond,
Ua correspondant spécial de Berlin écrit

date de samedi, & courant, que touts ie cô
est dans un élal parfait de defense.

La frégate Arminits, partie pour lu Mer
Nord alin «le poursuivre l'escadronfrancais,er
revenue dans ce port sane avoir vu ni €Ls vue
par les francais.
Le Yacht allemand Grille, a reçu ordre d-

veiller lus mouvements de la faits francaise,
V1 n'y aaücunecrainte qu'elle ne seit capturie
la corvette française près de Born , s'est
mise à sa poursuite, mais au butit «l'une heure
«t demie, elle cessa Loute poursuite,

Avantle départ de Bismark, on lui demanda
sis dans le cas oi la victoire serait du côté de
la Prusse, on ne devrait pas demander l'abdi-
cation de Napoléon.

“ Il répondit : Non,l'Allemagne ne peut com-
battre que pourelle et non dans un but fran-
cais.

Chicago, 10 août.—Change, sans change-
ment,
Farine—Lourd et en baisse,
Blé— Fin baisse au complant à 107} pour

no 1 el 10ÿ à 11 pour livré en août es durant
l'après-midi tranjuiile, anais sans change.
ment.

Blé d'inde—En baisse à C9} pour, no 2 du-
rant l’après-midi de 70} à 71 ponr être livre
en août,
Avoiue—Lourd 39 à ÿ pour no 2.
Orge—Lourd et en buisse à 72 pour no 1.
Seigle—Fort à 13 pour no 2.
Esprit de vin—Lourd 944.
l’rovisions—Lourdes et en baisse à 29 pour

lard mess. .
Saimloux—A 18.
Porcs—Tranquiltes à 4 pour commun à

choisi.
Bâtes à cornes-—Aclives à 35 pour extra à

commun.
Heçu:—4,200 quarts farine, 54,000 minols

blé, 98,000 minots Dié-d'inde, G2,000 msnots
avoine, 5,000 minols scigle, 4,500 minois
orge, 5,500 porcs.

xpédiès:—4.500 quarts furine, 42,000 mi
nots ble, 116,000 minots blé-d'inde, 30,000 1
nots avoine, 13,000 minots seigle, 1,200
nols orge, 2,000 porcs,
Fral—Plus ferme et tranquitle.
Now York, 10.—Bons du gouvernement

fermes.
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Blois, #:—La Cour Suprôme de justice «
proncneé un |
pirateurs contre l'Etat.
Meggy est condamné à vingt ane de (ra-

vaux forcés ; Beauny à viogt ans de réclusion ;
Moulin. Godinotel Pelern i cinq ans de pri.
son chacun; Letoure et Scrénard A cing ans;
Grolier à cinq ans ; Verdier a vté déchargé, et
tous les autres accus-s ont élé acjuillés.

Paris, 10.—La Liberté mentionnele nombre
des arrestations faites par le gouvernement y
compris celle de Faitlar:} Père. «

Onrapporte que Jérôme David accaplera un
porlefeuille au nouveau cabinet.

Londonderry, 10—Ls stvamer Ottawa, de
Québer: n touche fonds co matin.

Londres, 10.—Le résuitat des dernières ba.
tailles est généralement attribué au manquo
detalents militaires de Napoléon.
Le village est rempli de prisonniers fran-

çais.
On rapporte que le Prince Impérial sera au-

Joard'hui à l'ambassade francaise à Londres.
Le Duc d'Aumale @ offi ses services à

l'Empereur.
Les officiers et solduls prussiens croient peu

à l'efficacité de la mitrailleuse, mais ils croient
queic chassepot est supérieur nu fusil & ai-
guille,

Paris, 10.—Co matin tous les correspondants
des journaux de Paris, qui craignent pour
leur vie, sont arrivés en relto ville sans et
seuls, à l'exception de M. de Katon, du Gate
lois, qui est encorc perdu.

Flourans, Fridon et phusiours autres ont été
condamnes pour coulumace à être oxilés do
France; Felix l’yata éle condamné à deux
ans «de prison ct à une amende du 6,000
francs.

Paris, 10.—M. Ollivier «sl lemeuré à sa ré
sidence privée pendant les trois derniers jours.

princesse Clotilde et ses enfants sont
parties de Mendon en route pour Paris,

Londres, 10—La Vrusss organise van
armer de marine volontaire.

Les troupes françaises continuent «la 80° con-
centrer sur le chemin qui conduit à Paris;
toulo cuite région est dans un état de si

Londres, 10.—Voici lo discours de la Iteine,
présenté aujourd'hui par la Cormuixsion
toyale, à l'occasionde la prorogalinida far.
lement :

L'état des ufuires publiques t13 pormet de
vous relever di vos fonctions commis membres
des Chambres d'Angleterre. Jo continue in
recevoir des pouvoirs élrangers l'assurance de
leur bon vouloir et «+ jenr amitié. Maes j'ai
vu avec beaucoup«de peins la déclaration de
guerre entre deux puissantes nalmus, allves
de ce pays. J'ai Fait tons mes eiforta pour pré-
veuir celte calamité. Maintenant jo veillerni
attentivement à ca que lea luis do la neutrahle
soient dûümant resprctins,

J'upplaudis do grand cœur à la mosure que
votre sagesse a proposes concernant l'élargis
sement des pouvoirs du Conseil Executif, non.
seulement pour l'accomplissement des devoirs
internationaux, Mais aussi pour prévemr ol
réprimer les aclos injurieux aux inlérôlg du ce
pays. de {vrai Lout effort possible atin d'om.
[relier lu guerre de prendte un accroissement
plus grand, et je contribuera, si l'occasion
sen prisente, au rétablissement d'une paix
prompte ut honorable, -

d'at preseots aux deux puissances belligé
rantes des traités identiques cu formelesquels
donneennt Uns nouvellr garantià la Belgique
contre [es hazards dy In guerre sur sa fron.
tière.

Le (railé à été vigne par je Comte Bernatorif
pour Ia Confédération del'AllemagnednNord,
at l'envoyé français à réponduqu'il avait le
pouvoir de signer ce document; les priissances
qui ont accnpté ta traité da 1839 ont été iavi-
Ves,el ollna sont tous invitées à conclure cot on.
gsgement. ; a Juil

ro horriblo do In Grèce a produ
heancoupdm pression #n Europe, ot à appelé
J'attontion sur #8 maux graves que sister
dans co pays, do ferai tent en tmon pouvoir

afin d'obtenir Uno enquête complète «es faits.
Messieurs de la Chambre des Communes, je

vous remrrcie des dispositions lilkrales quo
vous avez failrs concornant |» service ordi

   

 

 

 naire de l'armée, et des subsides volés par
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jugement dans l'affaire doe cons- |en
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vous, à raison de la guerre actuelle. Le reve.
nu fait espérer qu’on pourra rencontrer lesnouveaux ins survenus sens roviser lesbalances propres du revenu of des dépenses.

L'acte concernant la répression du crimeagraire et le maintien de l'ordre en Irlande àpondu À son bui. Aigei d'après l'acte con-ceruant la possession des terres, Je dois con-clure que le rétablissement des relations depaix entre le propriétaire et le tenancier, pro-duiront la couflance, la bienveillance, ta loiprotégeant dûment la ve et la proprieté, qui,
maintenant,j'espère, est plus facile,

J'ai été heureuse «de concourir dans le bill
concernantl'éducation, qui est une nouvelle
garantie pour le bien être moral et social de
& nation, sa prospérité et sa force.
Le bili concernant la naturalisation el l’ex-

tradition des eriminels tend & fortifier nos re.
lations amicales avec ius puissances élran-
sères.
Le bill concernant l'enrolementdes soldais,

pourêtre bref, augmentera, j'espère, l'efficacis
1 des troupes, donnera le bien être zu soln,
et à lu nation, une réserve prêts à se réuair
sous son drapeau dans le cas du L .Javoua
dis adieu, et je prie, atin que je pui:se, lors de
votre nouvelle réunion ws ce pari , me
réjouir avec vous relativement an rélablisse-ment do la paix en Angleterre.

Paris, 10, via Lonires.—On présume que
le général Troclit e»ra dictateur vt agira
comme chef suprème
L'Empereur a et 4 it velourner à Pa-ris, afin d'assisler a ja vOIMNOS.LION di nou-Veau gouveruement, son relus est regardécomme certain.
Londres, ÿ au soir—Cousolulés, à 914 pourau comptant, et à he pour à rams ; bonsam r‘curslranquelles

à

86) sor eaursion de1862, 85 pour Cœission de 843, et 85 pourévasion le 1567 ;19-iGe, à 814 : stocke, tran-quitles ; Erié A 14, Attantet G W, 421;LLC, a ies,
+ J0.—Dourez ferme. Rent s, cuvertss
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erpool, 1C.--Colon, Frind forma et actif,
Uplands, a £3: Orléans, à 9.
Les ventes oni Ltà du 18.000 bales, y com.

jis 6,020 pour spteultuon ot expuiteten;Hé-d'udo europ en, du 335 à 33s 34; sain-
doux L'a*quide,

liavre, L6—uton surplace très faible À 95
francs,

Ts

DECHM.

aieELA2fetorrtsdearte-Loulso-, TL zenve, efille do C, Maizenne, Ecuior, N. + 4 acing ex

=A I'Hote-Dieu de celts ville, du courant,Deme Marin Desnoyers «dit Desmisrais, épouse deM. Joseph Forest, Worcester, Massachusetts,£, U., à l'âge de 47 ans.
Lesjournaux français des Etats-Unis sout priésde reproduire.

  du memelieu,
 

=A Troy, N.Y, le? du courant, aprd* uns mals-die de 7 mois, soufferte avee uno résiguation toutechrétienne, Joséphine touraier, âzéu de 17 uns et$ mois, enfant de M. Jacques Fouruier, ci-devantde Trois-Rivières.
Les journuux français de Trois-Itivières sontpride de reproduire.reproxu

  

AVIS SPECIAL.

LA PERSEVRRANCE COURONNE LE KUCCES.—LApersévérance coulluttadu Dr Lrikgs dans ves ef-8 pour soulager l’hurdantté et isurnir un rexmê-de «ûr pour conserverla vie et daunerde la force
& un aystôme épulsd reço & maintenant aa récomepeuse. Dr. Brigy's Trout & Lung Teter, est unComnposé jlurement végétal, doux 6: agréabledanssou Action, Ilesp'AIMANL At gUÛL 6L guérit toutes
les maladios de la gurçe, du patton, de In poletrine, dufoir, ete, chmæe In mainlie, prrife etsurichit le sang, donue de ba vigneur ui foi et dela satisfaction aapatient Mlest regardé commele melliour remêds dont Uu malady puisse laireusage,
XEVRATATE-4L Von nerfs semblent se raidie ofw'agiter, ot causer der norbresatuts do In Lie suspieds, si cile se répand comme l'éclair le JOUE, deVos hers, et semble »e nouer “de mille manièresessayant à se fixer duns ied régions du oor, ainsiQUA ia (ce, À ln L Le etau ent, Le, eatin wi vous

avex lu névruigle dans sa forme lu plus intense,avec toute v’agonie qui pout aésulter de ses di
les pltts aigue, fuites Uakçe de lu méstéeine du Dr

; + ages « en en prenaut Lrois foix, vole nevralsle disparaît,
¢ emarrholdes ront momlugées et guéries enfajsunt usage de Vouguent du * 1, Hriggs,
Lex merveilles n6Cessont pan et une reave, estle auccée du Uuérisseur Moderne de H rixgs pourfuerle toutes les maladies der plda, Les cors n'er-
cent, lon oignons disparainient, lon Gbgles incar-nés sorlent den cliuira, enfalsant usagedecetto on-

kuent suns parell, 1 0'y 6 nuaun danger ol par
cette usage les douleurs (lisparalssent.
Ces diflérenten prépuratious sont vendns

Kenneth, Campbell à (te, lienult & Fin, Rodem Byeucer, Burks, Tate & Uevonton, Duvignon
fuir, Goulden, Devine a Bolton, Lutlum, Bart,Gray, Ambrosse, Wilson, Gnedner. l'harrdactennros et en détail,

W<akontréal, 15 Jauvier 1970
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LE BAZAR

TAR LES

DamesdeCharité
SRILA CONTINUE

SAMEDI, LE 6 COURANT
ET LES JOURS ALIVANTE

DANS L'ACADEMIE STE. MARIE
Coin des Ruos Craig ct Visl.rtion,

Snoût 2]

chex

 
  

 

 

TURF-CLUB DU ST. MAURICE,

Les COURSRE organisées ya lo ‘ Tarf-Cluh
du £t. Maurice,” auront Moi Fur lo CILANE DE
COURSE DE TROIS VITISL. ,*. 6 ol de 7de
SEPTEMIRE provi

La Catiae fo la Rime (Q een's Plate) vera or uzue

einsk quo plusieu à Atttus courses qui devront

donner sat nfrction à toits les amateurs te spit,

1a programme complet sera pit deu mquels
ques jours,

   

 

 

Parorire,
F. GERIN,

L'an des 8 roretutren du Tare lub
du Hi, Matiies,

Troiseitiv 8:61, 3 Août 1h70 —274

Académie Française et Augluise.

L'ACADÉMIE FRANÇAISE ET ANGLAISE
DE MADAME MEDERIC MARCIIAND pour
les enfants des doux sexes, No. 14 rue Mt. Dome

nique, recommencer ron Cours d'Étud.s JEU
ter Meptembre prochain.

lMaoût—g =

AVIS AUX FRANÇAIS

Len FRANCAIS wut Invités à s'assembier
AEUDI A 7; heures L, M, & In Melle des Commin

Marchands, Kus Notre-Datne No. 81 à doux por.
tes de Le Pharmacie du Dr, Pisautt, pour wonton.

dre surl'opportunité d'nuvrir vue Honsciipl'on en
faveur dos blesats de Lorre et do tier «le I'nimén
Francaise,

SOYEZ PONCTUELS !

  

Montréal, 9 août 1,74 2i7—it

ON A BESOIN
D* HUNNE MERVANTE, H'ultesnet au Nes

 

83, rus dn Cimelldre.
Sanst=etip

 

 

Insiituteur Demandé,

Un aaletre éloré nora donné À une persout joue
vant enseigner le français et l'Anglais. Bounos

références requises F'adrosser à M. DL, an
Méminaire de ‘4t, Sulpies, Jeni, chiro midl el 4
heures.
LU août=u p mn 
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Nous avons le regret d'apprendre que Sa
Urandeur M. l* réque de Québec est
gravementindisposé depuis quelques Jours.

On lit dans le Courrier de St. Hyacinthe
La répresentalion du comté de 8. Hyacin-

the aux Communes est vacante ; on s'inquiète
de savoir quels seront les candidats qui bri-

- gueront l'honneur de remplir celle vacance.
Nous ne pouvons rien dire de certain à
nos lecteurs sur le sujet. Nous avons enten-
du mentionner plusieurs libéraux et plusieurs
conservateurs,

La situation se dessinera sans doute dans
quelques jours, et its electeurs qui sont si pres-
sip de fuire tout de suite leur choix seront
bientôt satisfaits : qu'ils veuillent bien atlen-
dro encore un pen seulement. 2

--

accibesT.—Mercredi matin, vers cing heures,
Un grand bateau, connu sous le nom de Gateau
de l'Assomption, appartenant à M. Jean Marie,
laissait le port. Arrivé en face de la rue Pa-
net, il frappa sur fu chaine de l'ancre du
cure-niole qui se Lrouve en cel endroit, cs
qui Je fit chavirer, et coulerà fond dans le mô-
we insta, par la force du courant . Heu.
reusement, les quatre hommes «ui élaient à
bord pureut sc cramponner après le chaland
du cure-muole, € échapper ainsi, à uns mort
presque certaine. Uu cheval quietaitaitaché
à bord du Lateau s’est noyé ; et toute la char-
6e s'en uia à la dérive ou coula à fond
elia compr nait 3) paches de fariue, 2 barils
de farine, 2 tonnes de melusse, 2 barils de
wiizkey, du savon, du sel, du 1hé, ele.
On cst parvenu, dans Je cour de l'avant-

midi, à retirer le bateau avec l'aide du palan
du cure-mole. Durant la journée une des
tonues dé meiasse fut retrouvée, ainsi que la
farine dans les remous du pied du courant. ?

$In0b DE FELLOW.— Je puis témoigner de la
grande valeur thérapeutique du Sirop Compo-
sé ou Hypophosphite de Fellow, et je le con-
£idère comme élant digne de l’attention de la
profession en général.

Aarox ALwann, M. D.
Maire de In Cité de Et. Jean.

ix, $1.50 la bouteille ou six bouteilles pour
50.

 

Agent : Francis Candill, 32 rue Lemoine,
Montréal.

CHARS-ponrois.—La compagnie Pullman a
passe avec lo Grand-Tronc un contrat par le-
quel ellu s'oblign à fournir tous les chars.
lortoirs qu'on emploie sur celte ligne. Ceux

maintenant en usage seront prochainement
remplacés par les célèbres chars-palais de
Pullman. M. T. M. Clarke est chargé de sur-
veiller leur fonctionnement. 2

ILLUNINATION.—Te Chronicle dit que les ha-
bitants du Cap-Ranté ont célébré par nine gran-
de illumination la première victoire remportée
par los Francais sur les Prussiens, 2

STEAMER COULE A FOND ET VERTES DE VIE.—La
ville de Québec à élé rise en émoi, hier matin,
par la triste nouvelle que le steamer l'Etoile,
voyageunt entre Lolbinière et Québec, avait
sombré, lutrdi soir, vers hil heures,vis-a-vis la
Puintu-aux-Trembles. Voici les faits: comme
ca steumer se rendait (ans ce port pour le
marché de mardi, avec une centaine de
passagers (as paroisses, :l vint ea collision à
l'emsroil ci-dessus, avec un chaland chargé de
madriers ui montait & loute voile, sous une
furte brise.

La soirée «Lait obscure etle chaland ne por-
tait pas «de lumière. Lo steamer a élé frappé
dans le Nanc et a sombrè presqu'immédiale-
ment dans 20 pieds d'uau, ne laissant que sa
vheminée hors de l'eau et une parte de son
pont supérieur.

Le chaland lui-même a été gravement ava-
cié, mais grâce à son chargement de bots, il
resta floitant et pu recevoir presque lous les
passagers. Mais malheureusement,il y a quel-
ques personnes qui manquent et qu’on présu-
me avoir péri dans les Mots. On parle d'une
femme da Lotbimière, Mme Blanchet et Narcis-
3e Guimont qui se trouvent avoir disparu, ain-
si qu'une jeune fille de la Rivière-du-Loup,
«qui avait ête en visite à Lotbinière, et la cuisi-
miérs dusteatner,

Cependantil est possible que les personnes
surle sort desquelles on a des inquiétudes aient
été sauvées et arrives seines el sauves chez
elles.

L'usvestigation qui aura lieu sur ce sinistre,
fera voir sur qui doit retomber Je bldwme.—
Canadien. 2

IXCIDENT DE NAUFRAGE—Au nombre des pas-
sagers do l'Etoile, qui vient de se perdre d’unc
manière si malheureuse, il yavait une brave
femme, qui venait au marché vendre des Lour-
tres dont elle avait une grande bolle pleine.
Quanarriva l'accident, elie saisit une pièce
slu bois qu'elle lança à l'eau et s9 juta ensuite
dessus sans oublier sa boîte : un homme qui
ia vit faire, so juts après elle et lui demanda
de partager son épave ca à quoi elle ne pou-
vail se refuser, car il y était déjà inslallè et
était bien déterminé à no pas ceder la place.
Les deux nasfragés furent ballotés en tous
sent, car il y avuit de la houle. Souvent ils
disparaissaient sous l’eau, mais ils tenaient
bon et reparaissaient ensuite à la surface tout
ruissekanis d'eau et reprenant leur respiration
à pleins poumens. Une fois, la femme reps-
rut seule, l'homme avait malheureusement
abandonné ln partie. La femme ne se décou-
raged pay, ello teint bon jusqu'à ce qu'on vint
la sauver. ther matin, elle était sur le mar-
chi¢ Champlain, el raccontait son aventure.
Oa dit qu'elis a trouvé beaucoup de aympa-
thie et que tout In monde achelait ses tourlres
moniices sens marchander.~Journal de Qué-
oc. 2
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New-York, 11 — Uno dépêche spéciale de
Londres, cnvoyes iver soir, mande qu'une dè-
êche ciicitie, dateu do Metz le 9 août dit que
‘Euspeveur part dans la matinée pour se
r'Adro aux quacrtiors-généraux du maréchal
Bazine, qui a pris le commandement «des
troupes concentrées à Metz. C'est une ma-
mère indlirerte de contredire la nouvelle que
te maréchal Bazaine Jevait être fait générulis-
sime de Loute l'armée du fhin.

L'Empereur ne s'aperço.t pas de son inca-
pacité, et sans s'occuper des clameurs qui se
font catendre autour de lui, 11 gardera lv com-
nrandement da l'arinée jusqu'à ce qu'une autre
défaite visine faire perdre pationce à la nation.

T1 dit «qu'il no relournera à laris qu'après
avoir vaincu l'ennemi.

Ter géneral De dean à le commandement du
troisième corps.
MacMahon à rallié le gros de son ermée of

retraile dans la direction de Nancy eu bon
ordre,

Las Allemands ct les Français blessés arri-
vert encore & Menhein par cenlaines de ln
frontière, Ta seconde ligne s'avance et les
réserves prennent sa place.

La pluis qui tombe depuis hier par torrents
retarde la marche des troupes.

Uno dépêche de Londres à la Tribune dit
qu'en n’a pas reçu jusqu'à‘cette heure (1 heu-
re a.m) de nouvelles d'un engagement, Mais
on croit à l'aris que les denx ariées sont ac-
tellement en presence l'une del'autre.
Un correspondant spécial «de la Tribtne

écrit de Cologne gamelt qu'on no permet pas

 

d'envoyer «le dépêches ot qu'il n'y à pas de
trams de chemins de for fuumant le service au
Sul et à l'Est de Cologne. HI ya seulement
ust train qui va À Merlin tous les jours et deux
autres trains pour les troupes, Used explique
Ja difficulté qu'en éprouve pour se procurer
«les nouvelles de la frontière,

"ne deyêche de Paris à ln Tribune on date
rant dil qu'on ne peut drerire fidèle-

Lies seènes de confusion et «de tumulle
fui se pro Iussent au Corps Legisiauif.

llusteurs slépulés savaient depuis quel-
squrs temps qu’on avait onvoyd des ordres de
Melz puue renvoravr lo minitère Ollivier,

L'Ewperesr chercho a apaiser Paris en sa-
erfiant le plus impopulaire ©t 16 moins res
gousable di ses consuillors,
M Oller Inbmdme no connai. sat rien de

tout cos, est venu a 1a Chambre le sourne
mur hs levres el l'a laissd pâle, épouvants et
perdu

La< mème correspotrhant, après avoir parlé
dos scones de (mule dont on est temoin à la
chantre, dit que le nouvean ministère vel
cent ottdure quo celui qu'il va remplacer, ot
qu'on delle en le nomment, l'opinion publique

 

  

 

  

  

at que seule une victoire peut le faire se malt
tenir durant une semaine. ;
La France dit que le Prince Impérial dont

on avait annoncé le retour hier & Pans ust en.
core avec son père au siège des operations.
Ce journal ajoute que le Prince né rétournera
à Paris que si la Chambre l'exige impérieuse-
ment.

Londres, 10.—La premidre nouvelle que le
Cambria avait gagné la Coupe de la Reine
avait causée beaucoup de satisfaetion. Cette
nouvelle à été ensuite contredite.
M. Thornton, ministre à Washington, a été

fait Chevalier du Bain.
le général Sheridan doit se rendre aux

uartiers-généraux prussiens.
q Paris, 10.—Au corps Législatifaujourd'hui
on 4 iutroduit un projet de loi pour appeler
sous las armes tous les célibataires des classes
de 1854 à 1864, lequel comprend tous lée Hom-
mes depuis l’âge de 25 jusqu’à 35 qui ne sont
pas mariés ou qui ne sont pas cncore membres
de la garde mobile,
Des projets d'armement ont été soums par

le gouvernement et adopiès avec le projet de
loi ci-dessus mentionné tel que précédemment
amendé et avec un article spécial votant des
remerciments à l’armée qui mérite bien de la
nation.

Le crédit de quatre millions de francs pour
les familles de la garde mobile à été augmen-
tè jusqu'à 25 millions. ;
Le projet de loi pour la défense nationale a

été adopié à l’uneuimité. ;
Je comie Palikao a annoncé qu'on est prét

à former un nouveau ministère. Voici la lis
te des membres : Le comte Palikao, mimietre
de la guerre ; le prince de la Tour d'Auver-
gne, ministre des affaires étrangères ; M. Hen-
ri Chovreau, ministre de l'intérieur ; M.
Grandpeiret, ministre de la Justice ; M, de
Genouvlly, ministre de la Marine ; M. Pierre
Magne, ministre des Finances ; N. Jerome Da-
vid, ministre des Travaux Pablics ; M. Jules
Brome, ministre de l'instruction Publique ; M.
Clément Duvernois, ministre du Commerces ;
M. Busson Billauit, President du Conseil d'E-
lat.
La Liberté dit que tous les officiers de I'Elat

Major du Marechal MacMalion ont é1é ou tues
ou blessés dans la bataille do Froschucler. Le
Colonel Gramont, frère du ministre des affaires
etrangères, à perdu un bras ; le colonel Abzac
est mortellement blessé. L» comte Vogue Sep-
tend et quelques auires l'urent trouves parmi
les morts, |
Le Thième Régiment a perdu à Wissem-

bourg 48 officiers tués ou blessés.
Strasbourg, 10, 9.30 p. m.—Toul est tran-

quille ici. Mais on continue de prendre des
mepures de défense,

 

 

On demande à Acheter
i à UNE MAISON d'une moyenue grane

deur, qui sera payée cotmytaul, dans

10 Août.

les onv rons des Nurs St. Deniset Bt.

Aireuera “* MAISON, ”

Magnifique Site à Vendre.

Bureaude Poste, No, 63,
Mea k

(m offre on vente oe magnifique LUT
formantls colu des Ruen Nt. Hubert et
Craig et situé en face du Viger.
Cu lot est exce| le plus beau
qu'on lisse trouver pour les fins de

sonstruetlon car 1l & environ 118 pleda de frout sur
la Rue ML Hubert et environ peda de profone
deur sur la Kue Craig avec une Jarge uliée en
arrière. Le cite ot les avantages de dimensions
de cette propriété doivent se recommander nux
oonatructeurs pratiques, sar des Msisons bâties
duns un lieu dusal agréable et aussi central ne

irront qua rapporter de gros bénétices. Les ti-
sont parfaits,

Agent d’ImineuMqrPatents,
a 1Rue Bt Ju ues,

Porto voisine du Bureau de .
Do Cure sca k

Te
sas

sg

10 Août,
 

PERDU
Gamed! dernier, une CHOIX EN OR surmontée
de Diamants ct de Rubis avec une Chaîne en Or.
Une recorpense libérale sers payée à quiconque

rapportera les oljets cles Mme Vouve Edouard
Demers, No, 164 Nue it. Denis,
Montréal, $ août 1570.

PERDU.

272=t1p
 

Mard! dernier, hier soir, UN PETIT LIVRE
DE MÉMOIREdanslequel so trouvaient 23 à 35
plagjren en papier et un 5cta percé, ainsi qu'une

traite de $$ dur Ionïe Lalonde, signée par Joseph

Lalonde et payable 4 l'ordre de J. L, Barré.

Cetul gni rapportera le tout au Bureau de “La

Minerve ”sera généreusement récomponsé.

Montréal, 3 soût 1870.
 

PF PRERDUS

Daus In Salle À Diner de M. GIANELLE UN
PURTEFEUILLE contenantun billet de Banque
de dix dollars, ot deux billets promissoires de

$400.00 chacusiguée A. A. DoRriox,

Une récompense libérale sorn donnée À toute
persoune qui rapportera ces objets à M, V. P. W,

LORION, 44 Rue BL. Vinsent,

Le publie est mis en garde contre ia négociation
devs billets,

13 Juillet.

Mouleur Demands.

Un BON MOULEUR CANADIEN,habile dans
toutes sortes de fontes, telles qua machineries,

&c., trouvera un emploi permanent ct un bon sa.

lnire en s'adressant immdédistement aux noussi-
gués A Contleook,

 

CARTIER à LEFEBVRE
Conticook, 21 Juillet 1570,—270J

—Instituieurs Demandés,
Les Commissaires d'Ecole «do In Farciase de

Chambly ont besoin do DEUX INSTITUTEURS
qualifiée dont l’un soit muni d'un diplôme acadé-
mique et l'autre d'un diplôme élémentaire. Des
hommes mari¢s seront préférèn. S'adreaser À A.

L. FRECUETTE, Ecr., ou aU soussigng,

W. VALLÉE
Chambly, 12 Juldet1 270. 5

Cuisinier Demande,

Un demande pour une Malson d'Education UN
EXCELLENT QUISINIER munide bonnes re
commandations, f'adrenter À ce Bureau.
12 Julilet,
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On Demande
DEUX JEUNKS GARCONS comms Merciers

et pour Ge rendre généralement utiles, Ia devront
parler l’Anglais et le Frauçais.

RINGLAND à STEWART,
274, Rue Notre-Dume.

28)

 

@ Aone.
 

ON A BESOIN
D'UN JEUNE JIOMME sachantle Français et

l'Auglais pour un Magasin do Chaussures.
S'airenser à

J. L. BARRE & CIE,
562, Rue Bt. Joseph,

8 Août. se;
 

 

ON A BESOIN
At OWL'S HEAD MOUNTAIN HOURY, Las

Memplremagog, d'tve HLANCHISSEUBE
Française ou Anglaise ; elle devra savoir parfal-
tement son métier où donner ds bonnes recom.
mandations, Ciager, $300 par mols.

Pour plus ampies informations, M'adcesser 4 ce
bree,

16 juslteL—)

ON DEMANDE
Une MERVANTE munie de bonnes recom.

mandailons, De bonnes gages seront données,

s'u:Irenser au No. 44, rue Cadieux
8Juin.

2
 

 

 

ON A BESOIN
PUN MAITRE OUVRIER et DIX DONS

HUMMER pour travailler à la consirustion des
Toitures. B'adresser au No, 76%, Rue Craig,
Buin, = 

EDITION de 5hs. P.M.

 

 

Sa Grandeur Mgr, Larooque est arrivé
meroredi soir par le convoi de sept heures
à St. Hyacinthe. ;
Dix des prineipaux citoyensde cette ville

étaient allés recevoir Sa Grandeur à Acton-
Vale, ainsi que M. le grand-vicaire Ray-
moud et le Révd, M. Larochelle, de l’évè-
ché,
Mgr. Larocquefut reçu à Ia gare par une

fouléconsidérable quil'acciaces avec en-
thouriasme. Ii se rendit à pied à la cathé-
drale, suivi la multitude, empressée de
souhaiter la bienvenue à son digne et émi-
nent teur.

M. le grand-vicaire Moreau lui présenta
une adresse au nom du clergé dudiocèse, à
laquelle Na tirandeur répondit en termes
émue, puis on chanta un Te Deum solennel,

Apres cette pieuse cérémonie, Sa Gran.
deur se rendit à l'Evêché, reconduite
une foule de citoyens, et M. le Dr. Tur.
cotte, ex-Maire, ea fesant leur interprête
lui présenta une adresse, redisant toute la
joie que leur causait son hsureux retour et
exprimant leur adhésion aux décrets du
concile.
M. J. A. Chicoine, le digne président de

l’Union Catholique, présenta également
une adresse au nom de cette Association.
Sa Grandeurrépondit À ces deux témoi-
Enages de respectueuse estime et profond
attachement en termes fort Lien appro:
priés. J

--——-————ie

Les Volontaires Canadiens,

La lettre suivante a été publiée dans le
Times de Lon-ires :

Le débat sur la motion «de Lord Carnarvon,
lier soir soulève une question qui est trop sé-
rieux pour êlre réglée par des critiques verba-
les où pur de vagues proiestations contre des
résolutions abstraites,

Si j'ai bien compris les arguments apportés
par le gouvernement contre la motion, ils se
réduisent a quatre. (na dit que la motion
était injui ieuse pour les volontaires canadiens:
quel'invasion fénienue élail une affaire trop
Insignifiante pour en fuire l'objet d'un vole
par le parlement; qu'il serait contraire à la po-
ilique coloniale des gouvernemenls successifs
de maintenir des troupes anglaises en Canada
et qu’enlin, il n'est pas expédient de nous en-
gager à garder une force militairs en Canada
pour la defeuss d'une colonie, au cas où nous
serions engagés dans uno guerre avec les
Etats-Unis.

Euve qui concerne l'argument allant & dire
ue la résolution est humiliant> pour les Cana-
iens, il me semble que ce n'est qu'en forçant

le sens qu'on pourrail lui donner une Lelle sis
gnification.

l’ersonno no pensera à donner cetle signifl-
cation 4 la résolution, à moins qu’il ne s'y op-

s0 pour d’autres raisons el qu'il ne cherche
à découvrir le nouvelles objections. Voici
comment se lit la résolution :

“ Que la Chambre à appris avec satisfac-
Lion que les troupes régulières de Sa Mujesté
s'étaient unies à la milica volontaire canadien-
ne pour repousser promplement et vigoureu
sement de la frontière canadienne la réconte
invasion fenienne, ainsi qu'on l’appel

 

lle.
Rien à coup sûr n'est plus naturel que nous

qui devons senlir que la connexion des cana-
diens a coûte de grands sacrilices durant les
quatre dernières années, leur ex primions notre
satisfaction d'avoir pu leur dontier tine preuve
évidente de la haute val-ur que nous atlachoas
à leur amitié et que nos souhuits ne sont pas
seulement (raduits en bollos paroles ct en du-
pêches flatt=uses.
Quantà l'insiguilance de l'invasion lémen-

ne, nous devons nous rappeler que depuis qua-
tre années, les Canudiens ont Loujours «té tenus
dansun étatd’irrilalion et d'anxiété et qu'ils
ont élé furces de Lenir sur p.ed une force mili-
*airo considérable en Lomps de troubles, dans
un pays où ja chiffre peu élevé de la popula-
tion et le prix élevé de la main-d'œuvre ren-
dent le maintien des troupes, homme pour
homme, plus dispondieux qu’il l’est en Anglo-
terre.
Ou nous «dit do plus que ça été la politique

do tous les gouvernement de retirerles iron.
pes des coloni«s et on nous rappelle ce qui a
êtéfuit à la Nuuvelle-Z-lande et au Cap. Mais
il n'y à dans les colonies rien d'analogue aux
twoubles féniens en Canada. Les difficultés des
colons deus la Nouvelio Zélaude eL au Cap ne
leur sont pas suscitées parce Juils sont sujels
anglais, et ils auraient également eu Une
Euvrro avec les naturels «lu pays, s'ils eussent
ete soit americaine, prussiens ou français.
Mais les attaques des feniens sont dirigées
contre le Canuda seulement parce que les ca-
nadisas sont sujels anglais.

Il resto it examiner Ia question militaire de
J'à propos de garder des troupes en Canada
pourle défendre contre les Etats-Unis au cas
où nous serions engagés dans une guerre avec
ce pays. Il me semble que celle question a
peu de rapport avec la motion de Lord Car.
narvon. li est très probable que si nous
cussions & (sire la guerre avec les Etats-Unis,
il s°ait mieux, même dans l’interêt des Cana.
diens, de concentrer nos troupes de manière &
pouvoir frapper l'ennemi commun à ses en-
droits faibles, ou au moins de le tenir dans un
étal cuntinuel d'alarme ct d'inquiélude, au
lieu de disperser un petit nombre d'hommes
sur un immense territoire où ils no pourraient
alfecter lo résultat de la campagne d'une ma-
nière appreciable el aussi out ils s'exporeraient
à être fails prisonniers, Il pourrait être assez
expédient de luisser la défense des forteresses
entièrement aux Canadiens, afin de pouvoir
disposer ailleurs d'un plus grand nombre de
troupes anglai Le théâtre de la guerre
serait vasie et nous pourrions avoir plusieurs
lignes objectives, ainsi qu’on les appelle, de
l’autre côté de l’Atlanlique, sur lesquelles
nous pourrions fixer noire choix. Mais des
considérations de ce gearo ne peuvent pas
s'appliquer aux fenions. Nos seuls points de
contact avec enx sontl'Irlande et le Canada
En [rlande, nous faisons tout en notre pou.
voir pour réprimer les féniens, sans égard
pour uos intérêts les plus ch (si nous re-
usons do donner aux Canad o plus léger
secours pour repousser les féniens, si nous dé.
cidons de rejeter sur lo Canada touto la res-
ponsabilité et déclarons que le (énianisme en
janadu doit être consiléré comme élant une

affaireentièrementlocale et non impériale,ilvaut
mieux alors so lixer le plus LOL possible sur les

  

 

   

résullals inévitables d'une tells politique, Si g0.00
nous anaonçons aux Canadiens, commeil pa.
raltrait que nous leur avons annoncé, non
peut-être avec taol de paroles, mais de ma-
nidre à ce qu'ils ne puissent s’y méprendre—
qu'après uno cerlaine date on ne laissera pas
un seul soldat anglais au Canada. m un seul
vaisseau anglais dansle St, Laurent ou dans
les lacs: si nous leur insinuons qu'ils ne doi-
vent jamais s'attendro à nous voir leur aider à
repousser les feniens, quelque efficace que
pourrait être pour sux cetlo assislance, el
quelque peu coûteuse qu'elleserait pour nous :
alors nous aurons fait tout ce qui dépend du
nous pour forcer les Canashens à discuter la
question do la convenance de couper les liens
“jui unissent le Canada à l'Angieierre, Nous
faisons jslus : nous [aimons pencher grandement
Ia balance en laveur de la séparation, Cepen-
dant, si les Canadiens désiraient demander
pour eux cetlu independance qu'ils posséient
dejà virtuellement à ua haut degre, je ne crois
pas qu'atteun anglais refuserail de la leur ac-
corder. Mais cela dépend beaucoup de la ma.
mère dont a la separation et des causes
uil'auront amenée. Si nous nous separons
unc

un allie dius wa pays quia devant Ini un bel
avenir, 8ila separation, au contraire, n'vst
pas asicale, I'histoirs de nos relations avec
es Etats-Unis nous démonire co À quoi nous
slevrons nous attandre, surtontsi nous devions
“re engages dans une grande guerm. Nous
avons perdu les Ktate-Unis parce que nous
avons voulu trop resserrer ies | ens de lg Puis.
ance Imperiale © fesplre qu~ nousne perdrons

8 lv Canada par notre négligence ot notre
différence,

Je suis, Monsieu -,
Votre obé ssant wrvileur,

Londres, 23 juillet.
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ID ment, nous ponvons vspérer de trouver |th

 

1870.
 

 

wzu.—Laä nuit dernière, vers 2 heures Ie fou
s'odt déclaré dans une élable en arrière de le
résidence du Dr. Hogston, au coin des rues
Lagauchetière et Radegonde et la détruisit
pagelemont. Les dommages sont évalués a

matin,

COUR DE POLiCR,, du 11 courant, - Denis Au-
clair, Pierre Chapleau, larcin, décharge ; Woi
Row, assaut el baîterie, arrangé: Henry
White,larcin, 3 semaines de prison; Jos. Mc-
Cornek. lercin, 6 semaines de prison; Jos.
Bruyère, larvin, semaines de prison.

COUR DU RECOMDER, du 11 courant—23 pri-
sonbiers furent traduits devant celle cour.
John Cunningham, pour avoir vendu des

liqueurs spiritueuses, sans licenve, #50 el les
frais ou 3 mois de prison ; Victor Ovilon, mémo
offense, même péralité ; Guillaume Papineau,
même offense, cause remise, Thomas Aniler-
son, assaut el balterie, $5 ou 1 mois de pric
son ; Marie Sonséver ct Catherine Gurry, pour
avoir fläné à une heure iadue, comme prosti-
luées, $5 ou | mois de prison ; Charles Godiier,
vugabandag«, $5 ou ! mois du prison; Tho-
mas Blanchette, ivre et désordouné $2 ou 15
do prison ; John Romain, pour avoir maltiaité
son cheval $5 ou 1 mois de prison; Marie
Mullins, assaut et halterie, $2.50 et les frais ou
15 jours de prison, 3
veste. —On attire l'attention des capilalistes

sur l'annonce de la vente d'une propriété de
grande valeur, qui aurs lieu le 18 du courant,
au bureau de MM. Bureau et Normandeau,
No. 96, rue St, François-Xavier. 3

la rue McGill @ été trouvé mort dans son ites

 —e. —

New York, 11.—Le City of Dublin est arri-
vé de Liverpool.

Londres, 11.—Les nouvelles reçues de la
frontière prussienne jusqu'à 10 hrs. mercredi
soir mandent que les français retrailent vers
la Moselle et qu’ils sont poursuivis jar la ca-
valerie prussienne, a @ déjà traversé le Suar,
Sarreguemine et les Klangs.

Les prussiens so sont emparés du chemin de
fer et de provisions de toute sorin. lis ont
aussi pris In petite forteresse de Lalzvlstain
dans les Vosges, quo les Français ont évacué,
laissant des canons et des munitions,

Paris, 11.—Le Journal Ufficirl contient des
nouvelles reçues de Metz lier à 4.30hrs. p. m.
Les détails de la bataille do Froschucler sont
peu circonstanciés.
Le cheval du maréchat McMahon a été tué

sous lui.
Une brigade de cavalerie et une division du

corps du général Failly arrivèrent sur le champ
de bataille a ia fin du jour et couvrirent la re-
traite. i

L'ennemi fat poursuivi vigoureusement.
Londres. 11.—Au Corps Légisiatif mardi, on

à pris le vote sur ls question du maintivn du
ministère. ll n'y a eu que six votes pour M.
Ollivier
Une dépêche de Metz, publiée dans les

journaux du matin, dit que le Prince Impérial
est encore dans celte ville et que l'Empereur
restera là certainemont pendant quelque
temps. ; ;

Onpenso ici quecen ost fini ‘le la dynastiv
des Bonapartes.
On’ croit à la restauration de la maison

d'Orléans,
Paris 10,vià Londres —Les bons américains

el lus billets sont en grande demande à Uher-
bourg.

lier soir, bvaucoupde troupes se sont «n-
barquées avec beaucoup d'activité pour là
Baltique. ;

L'ambassadeur autrichien est autorisé à nier
le rapport mandant que l'Halie et l'Autriche
¢nvaysient des troupes au secours de Najio.
on.
Londres, 11 —La Banque « Angleterre a ré-

«uit Jo taux de l'escompte u 44.
Londres, 1,30 p.m.—Consolid-s argent 914,

peur à terme Jl$, Valeurs américaines pius
termes et en hausse, bons à 87 pour émiss on
de 1862 et BG$ pour vieille émission de 1865.
Suif ferme, peurole rafinée tranquitie à ls 5d.
Evié [74,1 C 107, A vt G W 21.

Liverpool, 1{.—Coton ferme, uplanlis §§,
orléans 9.

 

 

COMMERCE.
BURKAU DE LA MINERVE

Montréal. 11 Août Isa
Temps beau.

————lr mre
Le Times, d'Ottawa dit que les marchands de

Québec sont sous l’impression qu'il y a plus de
bois carré cetle année que l'hunée dernière qui

descend l’Ottawa.

C'est un service à lour rendre que «ie les rentel-

guer sur ce qui en est véritablement. La quanti-

té de bois oarré qui descend 1'Uttawa est jus pee

Lite que l'année dernière ; 11 y ena au dessus de
2,000,(00 pleds où environ * radeaux de moins

C'est «de source authentique que nous avons reçu
cette tfofurmation,

Pezdantdix joure, quelques Américains ama-
teurs de p£che ont pris dans l'Ile d,Anticosi 250

SALONS pesant en moyenne lôlivres, Quelques

una pesalentjusqu'à 25; livres,

A Hcoit's Bay, N. IE, les pécheurs ont pris, le 5

courant, 40,000 aloses, et 8, 80,000. On estime le

produit de ces p:ches à $722,004

Un ouragan môlé de grôle a détruit, lo ler août,
les récoltes dans ls parolsse de Saint-Hugues sur
Un espace de 15arpenis de large st égal en lou-
güeur à toute ia profondeurde la parolase,

MABCHE MONETAIRES.
Montréal. LL Août 1870.

Greenbacks achetéa de 15; À 15j d’esc,
Vendus de 24j & 14:
Four argent achetés de 00 à 00
{bangssar JayYork, vendu de 14} & 144

rai »
Billets de ia langue du Haut-Canada achotée

de #5 à 0
Billets de la Banqu je achetés à pair
Argent acheté doà 6; ; vendu de 0 rin

CombesSleriiug, de 9) a9
Ur ouvert à lié, fermée à Les

court MAREHANDELln des Le
er et Bt, Francois-Xavier,

— ——_

MARCHE EN GROWS.

Montréal, 10 août.

Le marché auxfarines est lemeuré très lourd,
et les priz sont plug élevés. Regu, 9,667 quarts.

FARINE par 196 1be,—Mupérieur Extra, romioa) ;
&xirm $0004 $6.% ; de Uoal $4.10 à 86.25 Supern-
“18 bié du Canada ve à $6.00; Buperive bls de
l'Ouest $0.00 A $3.50} Muperfine du Canada,

.U0 665.76; farine forte de Honinnger $4.25 à
au superfine Dié de l’ouest (Canal Wellund)
0 A $0.00 5 marques de ju cité superfirs bié ce
ues! V0 à $LU0; Superfine du Canada No. 5
0 8} an % des Kints de Hien 5
35; Fine $5.00 0,00; Moyenne $4.0 aM;

Lecoupes Sora rho Farine en sac du lane
Carmda $20 a $0.00 par 100 Sha, selon ta quilt;
farine oui auc de Ia cite (Livrée) $3.30 4 Jo.
FARIYE D'AVOINY, PAT GUATL de PR} ibs.—Pitre

quilie, de $4.00 & $5.00, kelon In qualité
Hig ® mis de 6) Lesacheteurs el les von.

deuts ne saccordent pes sur les prix. Aucune veu-
te n été faite,

Pois, par 66 1he.—Peut être coté à ftr À fic,
ORGS, par #5 lbs — Les Cotes sont nominales 4

But-vixok,per minotade 5 iby—Nain inal d to
MEIGLE, par Ibs—Tranqui:ic,
AVOINE, par mis de 34 ivs—Derodre vente peur

exportation & 44 N dde,
AINDOUX, 1>-=-L0uni, de (€ 3 lie,
Beunne.# 15 — Nouveau152 À 2x pour le Com »

merce de la cité,
Faomaneper Ib-Ferme;a L1jc pour manu-
jcture de choix
mepar NOIha, — Premisres 969) A 87,00
seluts În qualité; necondes 8010 à 81h05; (nminiée
ines$0.00 a $00. Perlanse nodtiouie de $7.3) &
92.85

—_— —e

DERNIERS AVIS DE L'OUBEST.

Cuticago, 10août, 210 puis. <Farine fermée inse-
ve
lé-Incertilu et fermé lourd: ventes à Gi.10
NE les vebtes de ia dernière quinzaine; bou

Peas A gL 11 avee mime choix; RU complant, hue
miunl à $1.17 : et n $l.1{ avec même choix ; ofFron
nomtuales ; rejeté Homiusloment à 850 ; No $ 9x

e-d'Inde-En hatisse : No 2, 70/0 pour les verse
t iain dernière quissaine 3 7hje pour les ventes
de naptembre, "

Lour-te ; grande vente de No? 8 dije
Aopen ir i venties d'août; rejetée, 350.
Metgle-En hanme; Nod 75e,
Orgo-Plux ferme; No à 81.17). |
Prov isious—-touniens ses LEEE

te po .
Oe air GEokey found eb on tiatana 1 vente

Fret —’ing clarges, principalement les blé à dc
Jusqu'à Buts

RRR, adh 189) pairs.Farine lourde
t'enhouse Foomites” ‘Quart ; expedition,
àquart

Tranquille A SLID ot $L.10 RU COM 1; No
à, $L10j de là dernière quinseine, plants
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mont svmite.—M, A. Charlebois épicier, de À.

COTES DRS FONDS
———————
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8 con
on ITV

Cie. 4 3 do

® PRs
o àEEE
2 do ri d a' jo

signse Git £m
Wh. da 4 do jis
BEER
do à 2 1%

£k tout ucun | 15)

UE meerr cen
do hoon tn

) $0. do suoun |— @ 100
Mont NU. 4] Opo .....….….….. 3.038 3.50
Culv Huron! ! '
Haye; 4 13cte Mparcont 6 @ 3%

Arg a Luly) A {
L Huron, 5aliens

Québec & L : | {
supérieur, #1 GUN jLLencrrenss'socnrceurues

Dirëk Con, | + !
C Télég M. par tout 3 par cont 18% @ 1874
C Gaz Cité, #w' do '¢ do 10 MIO
C Urbain Ç.| 0. do 5 do 15 @ —
C Rienellen. Wi do 15pelim 182 #10
Clo Nav(Q..| 140 do [Spelim lu #105)
M.ElevatM. WW do Spe 6m itl @ —
CdlassCo.. 10] tout aucun |— @ —

| | |
BUNH Fermes Prix

Honsde la Puissance 6 cout. 107 æ 10
Uouvernement 5 @ centsatg. see
Gouvernement À # cent ct. LE
Gouvernement à Ÿ ceut ct... — ælc
Gouvernement 6 # cent 1878 æi4
Aquedue de Montréal, 6 @ € d' 9 & hi
Hons Cité de Montréal à @ cei Hous @ 101
Bona 7 g&i conmoldé — 118
davre de Montréal, 6) # ct. dû 1868. iM @ 105
itd de Québec 4 ¥ cent, ven
Cité de Toronto 0 ® cent se us
ite "Ottawa, 0 ¢ cent 1880. sv
Chemin de Fer Champlain, §® cent... 73 &@ #0
Debentures do Comte. ..oaniveniers . = 8 —

CHANGE.

Hianque de Lonitres, 40 Jours. 100) 810
Privés do 4S bd] æiw
Peivés nvec documents. = 8-1
Hanque de New-York, Be 1s

ot on Or 4e ¥ > re »riitea .
Ur de New-York, Sp. m... A . Bie =

PRENTICH & McDOUUAL
‘ourtlers et Agen

 

Na. 00,rue si, Françuis-Xevier,Moutreal, 11 A08Win" soi
«won.

MARCHE DK NEW-VORK

1L Août

Coton—A 1940 pi midiing uplands
Farine — 138 en balass : reçu 14,100 quarte

vontes ROO quarts, de 5.44 5.70 pour superfine
de l'État et de l'Uveat, 5,75 à 6,58 pour commune &
ehotsle extra de l'Etat, ti th à (LAU pour commune à
choisie extra de l'Etat at de l'Ouest, 6.36 à 7,46 pour

, H.0.
Farina de Seigls— ‘.:1» Fucile, ventes C0 quarts ;
90 à 7,88
Mié—Lourd et en bnisse ; 87,000 mta, ventes

2,000 minis, (LU à 1.16 pour Na à enciédu ble
temps, 1 60 à 1.52 pour ronge d'hiver de l'iueat, 0,00
pour rouge d'hiver de l’Hlincis, 1,50 à 1,23 pour Na,
2 MHwa+ukoe.

Mitinderens iniené, reçu89,000 minote,‘inde— ken baisae,regu ml ventes
su uts de 906 à Fle jour nouveau wélé de
‘ ‘vues,
@rge—Noininale, reçu(4000 minots,
2eresliarerect B00 minote ventes

mine e pour de l'Utiest en magu-
un, 0a viepour de l'Ohio et de l’État.
J,ant—Ferine ; ventes 000 qris; do 30.50 à 29.62

pour nouveau mes
Ruindoux--Tourd, 16 & 16je & Ia vapeur, 17

123 pour fondu au chaudron,
urre—Pius ferme, 20 à Mo pour Ohio, 32 6 Me

pour de l’État.
lromage-Tranquille ; 74 l1{e pour commun &

prime.

_. -

REÇU PAR LK GRAND TRONG

    

   

     

 

 

 

 

Rie, mn...
Fleur, im.
fleas, qrie.
erirre, Lie.

Whiskey, ….

Korte vi #0 Farias biosiinda gi oFprit de Vin, con. rue equ...
From: bies 276
Viande fumée.
Hié-d'Inde, mi
{ wits...

… Aelgle, mis. | .…
Fariuod'avoine, qis. . Fariue de main, gts. ..

—--_ 

GEÇU PAR LE CANAL LACHINE

  
   

5747| Aleutix, q 104
50 Peaux. 17

210, Horuf, arte .
‘mie d'inde

. WES:
mm

Fnde Vin, {Jam
f, quis.

FORT DE MONTRÉAL
ARRIVAGES.

Barque Devaushiire, Geo Weeks, Bwat ssa—) G
Sidey, Agent 20 tux,

litoiv,A Curie, Sagas BedIn J

Parque Mary. Lee, R Robertson,
Hope, agent 465 tax,
Marque Hilmoral, A $tinson, London—D Bhaw,

agett 561 1x,

DRPARTS.

MarqueLars P Jehoston, Montevideo—W Freer
ent, 3 x

uvire Luke Michigan, Cha Buobannan, Glas-
gow~ Thompson Murray, 80 tnx.
pda,Hannegot, Mircuvish, Québec=] Hope,

ei
‘Brigautin Lady Marwell, Cbs Robson, Gaapé—

Thos Fraser, agent 77 tux,
Hrigantio Ottawe, Fred Deacon, Swansea—t &

R Melea, agent 19% tox,

-—

IMPORTATIONS

Par le Grand-Trone Eat :=
J Watson à cie A cs quincaillerie, Darling & J 3

fat L Chamdy 1 bet vetrerie, € C Bhowd
F &WVorümus | do quincaillerie.

Parle Champlain : =

A Laplerre ) ble, J Wood & bets, A N 3 bets
the, WH& cie 8 bles W 8 Henaon il gris bulle,
Whitehead & cle ! bte m'dise, Delisie ê

BGSacaà frôreduBien, TAbts
ce 23 cs thé 28 do. »

Par ie Grand-Trone Ouest :—

Akin & K d'arts alealln Lecming & C3 do, J E
Hunnicicer 23 du, Vus Hobson 2 do, divers 2 do,
Kirkwood L & cio 10U qrtx farine,8 Oliver tw
do, Utne & Hard 200 do, § Mitchel) 300 do, J Ll.
hig 10 do, CJ Cusack 50 do, G Coupar 100

 

  
—

CANAL LACHINE.

I$ Uueidu, de Kingston—LBanque Ue Toronto
welrs blé, Banque des Marciamis 98 do.

l'ropuiseur Brantford, de King:lon=uidre 5600

rg ney le Kingston—Hanque des Mar.ge er, «| = n
clasus $3) mate Lié, Lanique de ToruntoSa do.

EXPURTATIONS

3trigantin Ottawa, pour Kwarsca—Ueo Francis
1217 quarts cuivre, 10 do paminee, du bies fromage,
SJ girs Marino,
Ship Lake Michigan pour Glargow-D Torrance

 

Bier tats bid, Rimmer Gon& cio 14117 do, S17 do
hy Ahompeuu & cle, 83 platiches 100 mu.

riere.
Haque Cal ur Monte video-Ged 8 Day M),
0Dientatpate »

Mes ét Andres, juue <éinsgow—KirkWoo1 & cle
284 bran Frontage, Hl Hobe) ob) fours Taine 71 do
Ronis, Livingston & cue 213 tins benrre, 1) Butlers
Bab nis bie, 10 yun aleals, GTR I 83 boîtes
rommage

 

RÉCOMPENSE.

Le amissigné ayant perdu DEUX ROULEAUX
DIE CUIR dans l'accident du bateau qui à chaviré
au Pied-du-Courant, offre #10 de Rôcompense à
lui qui les jul supporters, soit À l'Assomption,

soll ches M. Julia Tifu & Moutrdal,

CAMILLE ARCHAMBRAULT
12 noût.—Z40 18

TAVIS.

 

ttes

Le saumeigné prend la liberté (d'annoncer au pu.Cuil POIGNE8OUREIT1eMAL UEMa:
TRI cune rem ei saus causer ia moindre
duulesr, oteù garantit ls guérison quelqu'en ecitin venvité.
sr ANTOINE ST. JEAN

08, rue Ble. Marte, jottréal, 11 moût toïv, pren

-

VENTE PAR ENCAN.

PAR JOHN J. ARNTON.

TENTE DE MEUBLES, SAPIS, SHOW CARB
Belle Armoire & Tiroirs, Recrétaire pour Deznoi-

selle avec un Miroir en arrière, Bet de Balou Gre-
clan aveo ‘Table assortie, Table de Billard à
Diner, PianoForte Carré avec une quantité de
Vaiesetlo.

Le soussigné vendr & nes Balles, No, 79, Rue Mt
Jacques, VENDREDI PROUHAIN,le 12 d'AOUT
courant, un Set de Salon de “ Jacques à Hay ”
bleu et dors trde Joli, un Bet de Salon Grectan, UD

Hecrétaire on l’allsandre avec une glace Anglaise
en arrière, 3 8, W. Boîtes pour l'argent où la Vais-

selle, Bibliothique, 3 Buffets on Palisandre, une
grande Show Case en éxcellent ordre et une quan-
tité de bous Moubles, aussi tou 5 douzaines d'ex-
cellent Claret et quelques douzaines de boutellles

d'eau Heltzer et une magnifique Table de Bitiardé
Uiner par ‘* Morice, * presque neuve, (les cousins
brevetés en excellent ordre.

Vente à D1X boures A.M,

JUHN J. ARNTON,
in Kneanteur.

—

Vente importante de Biens
Immeubles.

Cette PROPRIÉTÉ DE VALEUR, située au
éoln Bud des rues St. Sacrement et Bi. Francols-
Xavier, contenant 110 x 05 pieds, sora vendue par
encan au bureau des Notaires soussignés MARDI
le Lé courant, & ONZE heures a. m.

Pour conditions imprimées, s'adresser à

BUREAU 4 NORMANDEAU, N.I",,
t. François-Xavier.Haote—tmuk Ue er

Au Clergé Catholique de la Puis
sance du Canada,

 

VIN DE MESSE! VIN DE MESSE!

Les soussignés ont constamment en mains des
VINS PURS, importés par eux-mêmes directe-
ment de Bordeaux et Xérée, expressément pour
l'usage da St. Sacrifice de la Messe,

Ces vins sont vendus avec l'autorisation de 82
Grandeur Monselgueur l'évêque de Montréal,

DUFRESNK & MOGARITY,
221, Rue Notre-Dame.

Maison Succursale,
Rus Busses, Otaws.

12noût. 20

BOTTES SOULIERS BOTTES

MM. BROLEUR & BEAUVAIS, Na 278 Rus
Notre-Dame, < i«nnent de » cevoir des meilleures
manufactures «l'Angleterre, un bouvel assorti-
tuvpt de Chaussures pour Messienrs, convensbles
vourl’élé et l'automne. Aussi, des Boitines Fran-
çaises pour Daunes : des Houllers pour Damen do la

Priucesse Alice, Paniouffles brodées pour Dames,
Pantoufiics avec talouson Chevrean nolr, Bottines
pour Damen enn Chevreau blane, Satin et de Jean,

su'on à tou) urs en maius ot qu'on offre on vente

à des prix trés raisonnables pour du comptant.

N.lk—Un ausortiment considérablo «le Bottes
ct Tolle jueur Messieurs, James, Demoiselles,
Ciarçous et kufanls, À moitié prix, Ces marchan-

dises seront vendues pour argent comptant seu-

  

   

lement.
BRUDEUR & BEAUVAIS,

Rueccesseurs de J. & T. BxLL,
278, Rue Notre-Dame, Montréal,

12 noût, -380 m k

 

Institutrice Demandée.

Les Commissaires d'Ecoles de la çarolsse de
Ste, Anne du Bout de l'Isle ont besoin d'une Ins-
Mtutrice, munie d'un Diplôme d'Écule Élemen-
taire et des certifculs de son curé et de l'inspec-
teur, ‘adresser par lettie &

THOS. GRENIER,
Bocrétaire-Trésorier.

13 août.—135 B ro

Observations et Commentaires
SUR LES TITARS

Xvit & XVIII OÙ CODE CIVIL DU BAS-CANADA
CONTENANT

LA LOI des PRIVILEGES et HYPOTHÈQUES
ET CELLE DE

L'enregistrement des Droits Réels

SUIVIS L’ON

 

Projet de Loi contonantgles vues de l’auteur eur
les moyens à prendre pour rendre ie système

bypothécsire plus complet, par

7. A HRRVIRUX

Notalre à Si. Jérôme, et Régistrateur du Comté
du Terrebonne.

1 volume in-12 de 200 pages.

 

C. 0. BEAUCHEMIN & VALOIS,
37 ot 20, Rue 8. Pan).

0>-um AB k

Colège Commerce Montmagny
L'encouragement qu'a eu lo soussigné depuis

six ana qu'il a fonds cette maison, lul promet au-
Jourd'hui de réduire le prix 4 $9 par mois où $v0
pour l’année,

L'instruction est surtout commerciale Anglaise

1 Julliet

 

» pour les sujets d'origine Française et comumer-

ciale Française pour ceux d'origine Anglaise,

On donne une attention toute spéciale & l'ense!
nement de la Jangue Anglaise, au caloul, à la
Tenue des Livres, et à former les élèves & une
belle coriture,

La pension est très bonne ; Jamais de plaintes à
cesujet. La discipline et l’ordre sont le but cons-
tant do la surveillance active des Professeurs et
du Prinelpal, dont la longue expérience dans l’on-
selgnement est Lion connue.

Pourle prospectus et plus amples informations,
v'adresserà

M, OV1DE DUFRESNE,
200 et 211, Ruo des Commissaires, Montréal,

CAND(DE DUFRESNE,
Principal,

13 Juiliet, 2518 Sept p
 

GRANDE EXHIBITION,
Un Magnifque LOT DE STATUNS pour Taba-

contste où pour Jardin, fait tel par Louis fonts
En voute ches

JUSEPE T. SAUCIER,
Tabaconiste,

No. 19, Rue 8 t, Montréal.9, L Laurent, Nontres L

 

4 Juin.

Le Dr. Globensky
AYANT

TRANSPORTE SON BUREAU

A QUÉSMC,

Jotorme ceux qui déaireraient le consulter quilt

 

 Btbcas 1) rere”do.preTeBuble denui aHOEPALTORAL pont toute = 0 ons
5gucgre on vente ches PICAULT à FL eù

D'AVIGNUN, armiacloux, fee Notre-me AScu in bouteille, et $A00 la dousaine
5 fer Jutmey 2

VENTE PAR WMML
A bnbleponil port.

PAR HENRY J. SEAN.

TENTE BE NETILESDS SECONDE RUE
‘Papie, Matelas de Crin, Lits et Literies, Pointe

reset Gravures, Piencs, Melodeons, Miroiru, Pes-
Les ot Ustensiles de Cuieine. La prochaine vents
cdguldre semi-heddomadaire des efiets ol-dessns
aurs lieu aux flalles de M, Shaw, Grande Rue 8
Jason.

Lundi, le 15 Aout
Vendée 6 DIX heures

HENRY J. SHAW,
xn Eseantets,

P. @&--Les porscanes qui auraient bescin de Pis-
nos-Forte de première clame voudront bisa se
rappeler quo M.BHAW eat aussi agent pear le
venie des célèbres Piance falta par M. Voss, de
Boston, et Unoveerexx, FuLrord & CI, Mew-
York, Ces Pianos sont célèbres etdes instruments
choiste, et sont garantisà l'acheteur poureingane ;
ventas-à hon marehs pour argent comptent.

À Meilleur Marché que Jamal
’

Couverts Ovale en Tit do Fev pour $1.00 le Set
Do Rais b de WB de

Peu endommagés par l'en
Aves,

COUTELLERIE ET FERRONNERIES
RUALEMENT À BON MARCHÉ

AINSE QUE

Couverts, Buites de Toilette, Conchaties en Fer,
FOUR COLLEGMS ET COUVENTS,

A Vendré coes

I. J. A. BURVEYER,
45, Rue Craig, Montréal,

(Enseigne du Cadenas d'Or.)
11 noût.—279 m k 3e

CÉLÈBRE EAU MINÉRALE
DE VICHY, (FRANCE.

Les soussignés viennentde recevoir un approvi-
sionnementdes Célèbres Eaux Minérales de Vi-
ehy directement des Bource:. Aumi des

Pastilles de Vichy et les Sels de VI
chy pour les Bains.

L'intruetion des Sels e* ia mise en bouteliies des
Eaux de Vichy se font sous l'Inspection 1mmédia-
te du Gouvernement Français, ce qui est une ene

Mère garantie de ln pureté de ohaqne article tou-
Jours marqués du scrau du Gouvernement,

On envoie franc de port snr demande un pam-
bhiet en Français et en Anglais contenant des ex-
pileations complètes,

LYMANS, CLARE 4 CIE,
Agents en Gros pour le Canada.

Montréal, 11 août ty70. M—m

  

MAISON DE BANQUE
ER

NORTHRUP

231, — RUE ST. JACQUES, — 231

MONTRBAIL

Les affaires de celte Maison de Banque sont
les mômes quecelles d'une Banqueincorporée.

Des prêts placés pour des effets ayant cours
sur des marchés de Îdre c:asse seront reçus
comme garanties collatérales.

Les personnes qui (lennent des comptes
peuvent faire des dépôts d'argent et les reti
rer, absolument comme dans les autres Ban
ques do la Cité et on pout faire des arrange-
ments pour obtenir un intérêt sur la balance.

On fait des collections dans presque toutes
les parties de la Puissance et des Etats-Unis.

Les ordres pour l'achat et la vents & Now.

York de tous les billeis du Gouvernementet
autres Stocks, Bous et Or sont promptement
exécutés pour la prime octroyée ordinaire
ment, et on peut conclure des arrangements
pour exéculer ces mômes ordres.

Nous faisons des négociation à la Bourse

dansles principaies Cités des Etats-Unis, et
aussi à Londres et à Pane pour des sommes
convenables et que nous avons toujours en
vente.

0. B. NORTHRUP,
Directeur.

28 Juin. U2-um k

 

CHARBONA VENARE
LEHIGEE,

PITTSON et

LACKAWANA.

Mellleures qualités ci-dessus reçuesdireetemen
dés premières coupegnios de nine de boulleaù
Etats-Unis

VENTE A BON MARCHE;

EXPÉDITION PROMPTE.

H'adrouser à

Es. TFourviille.
ous

WE. Toel Treduo,
Mo. 97, Rue des Commimaires,

ou
Ze I, Bourgeois.

Montréal, 26 mal 1870. 0—sm

 

Province de Québec.

DISTRIST DB MONTRBAL.

Dans l’afisire de

LA SUOCESS:ON VACANTE de feu P, X. DU-
FAULT, en eon vivant Marehand, de Bb
Sauvew, rr

T, BAUVAGEAU, Curateur,

AVIS est par le présent donné, que MARDI, ie
SIXIEME jour de SEPTEMBRE ê
UNZE heures A.M., le sousnigné, en sa dite qualit
té et dûment autorisé, VENDRA PAR ENCAN,
à son Bureau,en la Cité de Montréal, Rue 8
orement, No, If, toutes ct chacnne des DETTES
DE LIVRES, BILLETS, JUGEMENTS, &0,, #8,
Jas 4 1s dite succession au montant de $12,391.87,
Unecopie del'inventaire des crédits est déposée

en son bureau, et pourra être examinée Jusqu'at
Jour de la vente. Pour les conditions de ls vente,°
Vadraser à T. SAUVAGEAU,
Montreal, 9 Août 1670,

AVIS.
Den informations sont demandéespar les Bose

de la Providence sur une SOURDE-MUETTE,
âgée de 40 ans qui a été vue hier au con des
Haes Ontario et St. Denis,
8 Août.
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— Rome!

Lans Vafihirede
FRANÇOIS VILLENEUVR, commerçant da

Uoteau Bt Louis, paroisse et district de
Montréal.

AVIS PUBLIC ost par le présent donné, qu'au
Paiais de Justice, dans ls Cité de Montréal, dans
la salle où ont ordinairementlien les procédures
en faillite, LUNDI, le VINGT-NEUVIÈME jour
d'AOUT prochain, à ONZE heures de l'avant

midi, Je, soussigué, offrirai en vente par enean

publie, le lot de terre et les bâtisses dessus cons.
traites, ci-apréa mentionnés, appartenant 4 Ia
dite fatilite :

« Un terrain aitué en la dite paroisse de Mont-
real, au Coteau Bt. Louis, comprenant les
lots numéros$ & 14, sur un certain pland'une

oropriété aprartenant au Docteur Pierre

Heaublen, contenant quarante pieds français
de largeur, et ayant pour profondeur tout ce
qui est compris entre la continuation de la

rae HBL Laurent, par laquelle elle est bornée

en front, et de là rue Ki, Dominique, par la

quelle elle est bornée en arriere, borné d’un
coté au sud-est, partie par Ferre Hodrdom,
oi partie par Ferdluand Colieret, et d'autre
côté au nord-ouest, par le dit Pierre Beau-
bien, avec Une maisou en bols of autres bé-
tianas dessus érigées.

Et AVIS PUBLIC est aussi par le présent don-
Dé, qu'à ia porte de l'Eglise de ia paroisse de M1,

Jérome, dans le district de Terrebons, MARDI,
le TRENTIÈME Jour d'AOUT aussi prochain, à
ONZE heures de l'avant-midi, Je, sousaigné, of-
rirai en vente par enes n public,les terres et héri-

lages ci-après mentionnées, appartenant aussi à
a dite faillite : -

20. Une terre aituée à la Côte BL André, dans la
paroisse « «St, Jérome, distriet de Terrebon-

ne, conteuant trois arpenta de front par

vingt arpents de profondeur, plus où moins ;

Lornée en front per le chemin de base de la
dite Côte Bt. André, en arrière par Pierre

Coursol, au coté nord-est par un nommé
Montigny, el au eud-vuest par Jean laptiste

Laliberte, avec une maison, étable et aurres
bâtisses dessus crigéen.

30. Un emplacementsit'ié au village St. Jérome,

contenant soixante plelsde front sur cent

vinat pieds de profondeur, plus ou moins;
borné en front par ls roe de l'Eglise, en ar.

rière par Je terrain du magché, d’un coté par
la vue tit, George, et de l'atitre coté par J. B

C.avelle, avec nne maison, hangarda, remai-

ses et écuries dessus construits

Toutes personnes ayant à oxercer des réclima.

tions sur les terrains sus-mentionnés, que le régis

trateur n’est pas tenu de mentionner dans son

certificat, en vertu da l'article 700 du code de pro-

eédure civile du Bas-Canada, sont par le présent
requires de les fatre connaître suivant In ioi, Tou-

tes oppositions añn d'annuler, an de distraire,
afin de charge, où autres oprositions & Ja vente,

dotvent ètre déposées au bureau da sousigné,
avant lies quinze jours qui procéderont iromédis-
tement le jour de La vente dé chacan des lots sus-
dita—les oppositions afin de conserver peuvent
Etre déposées en aucun terapa dans les six Jours
qui suivront celui de la veute

CHS. ALB. VILBON,
Byndie.

Montréal, 21 Juln 1570-27dm

Acte concernant Ia Fatllite 1369

Dans l'affaire de

GAGNON, JACKSON & CLE, marchands de
ebarbon de ls Cité de Montréal, individuel-
lement et comme associés, FAtLLIS

Les failiia m'ont fait une cession de tours blens,
et les créanciers sont notifés de s'assembler à
teur place d'affuires, & Montréal, VENDREDI, le
DOUZIEME jour d'AOUT, à ONZE heures de
l'avant-tnidi, pour recevelr un état de leurs affal-

res et pour nommer un syndic,

SAMES TYRE,
Syndic Provisoire,

Montréal, 28 Julliet 1574208 du

LE MEILLEUR POELE DE SALLE

L’ORIENTAL

IL A ÉTÉ ÉPROUVÉ

SOUTRNEZ-VOUS QUE 81 YOUS ACHETEZ

POKLES DE CLENDINNENG
VOUS POUVES

Paire Béparer les Plaques es tout temps,

W. Clendinneng.
Neptembre—10c)

ENSEIGNE DU MARTEAU

FERRONNERIES,

POELES DE CUISINE.

 

 

 

POBLES DE CUISINE pour Bois ou Charbon
avec Réservoir eu Cuivre et Récbaud pour As
siettes, éc., #0,
ALBANIAN, pour Passage

ORIENTAL

POELES BIMPLES

POELES DOUBLES, &e., &¢.

COUCHETTES EN FER, avec uz assoriiment
sénérai de Ferronneries,

BALANCES, BECHES, FOURCHES, éc.

AM"VIEUX POELES PRIS EN ÉCHANGE

œ. LEPACIE,
deta LORIE AEPvt,

Coin 1200 Juoques-Cartier.
25 octobre oa

 

Département des Douanes

OTTAWA, 9 Août 1870,

L'escompte autorlas sur les Envois Américains
usqu’à avis contraire, ent de 20 par cent,

RK. B, M, BOUCHETTE,
ar Commissajre des Uousnnes.

CHARBONAVEN IRE
LEHIGH,

PITTSON ot

LACKAWANA.

Meilleures qualités ci-dessus reçues directemen
déu premières compagnies de tu116 de houille au
Hiats-Unis.

VENTE À BON MARCHE;

EXPÉDITION PROMPTE,

 
 

Wadremer &

Zs Tourwviille.
me

MM.Joel Troduo,
om No. 297 Rue des Commisseires,

Ls. 2°, Bourgeois,

Movtréal, 38 mal A, Team

COMBUSTIBLE A BON MARCHE,

CHARBON
CHARBON

LA COMPAGNIE INTERCOLUNIALE dea
MINES de CHARZ0N & en mains un approvi.
sionnement considérable de Charbon provenant
de ses Mines de la Nouvelle-Fcosse, lequel sera

vendu eu quantité d'une tonue et plus.

Le Charbon est très convenable pourles

Muvaftetures et pour les Résidences Privées
Et on sollicite respectueusementl'attention des

consommateurs surle fait qu'il peuvent épargner
beaucoup en se servant de Charbon au lieu de
Bole

B'adresser au

BUREAU DE LA COMPAGNIE,

46, Rue #t, François-Xavier,
d Août M—dm Bk

   “rn

TAUX DES ANNONCES.

Les personnes t désormais dans Is
Gazette du Canada, waivront les Règlements cl-
dessous :

1, B'adresser À La Gazette du Canada, UUawa,
Canada;

& Indiquer le nombre de fois que l'annonce doit
paraitre; .
& luctare Invarlablementle prix de 'annonce,

ani, aaus palement d'avance, De sera pas insérée,
Les taux seront de 8 centlus pour la première fois,
et7centlos chaque fois aubséquente que paraîtra
Tannonce,par ligne de ueuf mots.

Les abonnés devront aussi payer d'avance & ral-
ton de $4 par année, et lours noms seront biffés à
la fin de l'année, si l'abonnement v'aura pas été
renouvelé par un nouveau paiement,

Pix centlus par numcro seront demandés aux
personnes qui en voudront, et qui devront Inciure
ce montant avec leur demande,

BROWN CHAMBERLIN,
Imprimeur de la Reise

Boreau de l'Imprimeur de ia Mein
Ottawa, 36 Jiuh 1870. *

 

HOTEL DU GOUVERNEMENT, OTTAWA
Mercredi, Zmejour de Juin 1870,

PRÉSENT :

HON EXCELLENCE LE GOUVERNEUR Uf.
NÉRAL EN CONSEIL

11m piu à Son Exoelleuce le Gouverneur Géné-
ral, sur la recommendation de I'Hoborable Mi.
nistre de la Marine et des Pécheries ct d'après les
articles ie la 1Véme Hection ue l’Aote des Pêche-
Ties, d'ondonner ot Il est par les préseutes onlonné
que les réglements suivants seront et 11s sont par
1es présentes adoptés et Ctablis

“On permettra la pêche au Baumon avec tn
manche de Jighe ou une ligne en la manièrô con-
nue comme pêche 6 ls Mouche sur la surfuce dans
Ia Province de 1a Nouvelie-Ecoste, entre Je 3) me
Jour d'Avril et le premier jour de Septembre.

WM. M. LEE,
Greffer du Conseil Privé.

aéum—

 

Département du secrétaire d'E-
tat du Canada.

Ottawa, 2 Avrii, 1870,

STATUTS DU CANADA,

AVIS est par le présent donné qu'on peut se
procurer les Htatuts de la Fulssance ct de Ia cl.de-
vant Province du Canada en n'actressant À ce Dé-
partement, aux taux suivants, savoir :

1567-08 Parties L & 11, chaque vol

Avec déduction de 25 pourcent en faveurdesLe
braires, et dans la môme proportion poor les édi-
tious futures, et pour les Blatuta de la ci-devant
Province du Canads.

Lan commandes pour Statuts devront être ae
compagnées du prix d'achiat tel que mentionné ci-
dessus, et les livres seront transmis par Is Malle,
f

(Par Ordre,)

 

EF. PARENT,
Bous-Secrétaire d'État,

Montréal, 13 Sulilet 1870,

 

PROVINCE DE QUEBEC
CHAMBRE DU PARLEMENT

BILLS PRIVIS.

Les personnes «jui te proposent da s'adresser a
la LEGISLATURE de ln Province de Québec
pour obtenir Ia passation de BILLS PRIVES ou
LOCAUX, portant concession do privilèges ox.
eltalfe où de pouvoirs de Corporation pour les los
commerciales où auLres, où ayant pour but de ré.
gler dea arpantages ou définir «es limites, où de
faire tonte chose qui aurait l'effet de comprmimat
re len droitac'autres parties, sont par les présentes
notifiées, que par los rêgies da Conseil Légistattr
et de l’Assemblée Législative respectivement tien
quelles règles sont pulsliées au long dann ja “Une
rotte Ufficleile de Québee),” elles mont requises
d'en donner DEUX HUIS L'AV IS (apécifiantelais
rement et distinetement Ia bature et l'objet de la
dite demande), dana la “ Ouzcite OiNelsile de Qué
hee,” en anglais ot eu fraucnin, CL auxsi dais on
Journal avglais et dans un Journal francais putillés
dans le district concern, cee remplir les furma-
lités qui y sout mentionnées Le premier et le

dernier de Lels avis devant fire envoyés au Hu-
réau des Blils Privés de chaque Chambre

"Toutes pétitions pour Blils Privés doivent ‘tre
présentées dana les “tris premières semaines *
de la session.

BOUCHER bE BOUCHERVILLE,
UreiMer du Con. 14g.

U. 8. MUIR,
Urefier do 'Am. Lig.

Quêtes, 4Juii Ta visa)

AVIS.
—

MonsieurFRANÇOIM MONTIGNY, aon par
Martib, a t Iune Osrlaine somme d'argent! rotatesVobtenir en Waireoant à

Ww

Frances; CE  

LB CONOOURS PROVINOIAL|

AGRICOLE et INDUSTRIEL
POUR 1870

OUVERT AU MONDE BHTESR !

Aura lieu en la Cité de Montréal

MARDI, MERCREDI, JEUDI BT VENDREDI
13, 11, 16 ET 16 axFreuurs

SUR LE TERRAIN, AVENUE MONT-ROYAL
Près du Mile-End,

812,000 à $15,000

Pour la liste des prix et lea blancs d'entrée dans
les deux départements, s'adresser au Secrétaire
du Conseil d'Agriculture, No. 615, rue Craig, à
Montréul, où aux Secrétaires dos Sociétés d'Agri-

culture de Comté, qui en seront amplement pour-
vue,
Les entrées dans le Département Agricote de-

vront NÉCEMSAIREMENT être faites le ou
avant SAMEDI, le Z7 AOÛT, mais pour les pro-
dulte agricoles, ce temips sera prolongé jusqu'à

SAMEDI, le 3 SEPTEMBRE, ainsi quo pour les
objets du Lépartement Iudustriel,

N.B.—Messieurs les concurrents voudront blen
faire leurs entrées aux dates spécifiées ci-haut,
après lesquelles Jo Becrétaire les refuxera infailil-
blement; cet ordre étant nécessairs pour torml.
ner les Lélisses ot autres préparatifs de l’Exposis
tion.

Des arrangements seront faits avec les prinel-
pales lignes de Chemin do Fer et de Navigation,
pour rapporter, FRANCO, À destination, tout objet
où animal exposé qui n'aura pas été vendu,

Pour plus amples Informations, s'adresser au

soumigné, Seertaire du Conseil d’Agricutivre de

Ia Provines de Québec,

GEORGES LECLERE,
Mecrétaire C. A. P. Q.

Montréal, 1er Juillet 1870, we

Graines |

Prix offerts

 

Graines! Graine |

Jas- GOULDEN

PHARMACIEN - CHIMISTE

177 ot 179, Rue St. Laurent

(PRES LR MARCHES)

MONT®RI.AL

Offre en vente un assortiment considérable de
Graines pour Champa et Jardins Fitare ot
Flours, de France, d’ Angleterre et les ¥iafs-Unls.
Elles sont garant: » fraiches et considérées une des
meilleures collections du Canada,

ELLES CONSISTENT EN

Fêvres, Consombres, Lersile,
Betleraves, Laitues, Fiments,

Éarot Him TaCi elons,
ChoePieur, Moutarde, Eptusrde,
Celerl, Olguons, Ruven,
Mtl, Panals, Tomates,
Cerfoull, Citrouille, Marjolaine,

Un escompte libéral sera acconlé aux Mar-
chauds et aux Nociétés d’. ull jui n°
eurent en certainegro ure, a en pre
Arrdeunde on envole un catalogues.
—

On trouvera à la même Pharmacie :

Médecines Patentés, Teistares, Bandages,
BOUTEILLES POUR NOURRICES, &c,

AUST LE

NITRO-KALI DE COULDEN
ou

BSS3H0Z DX SAVOR
Bupérieure & anoune maintenant en usage, Klle
eut garantie commefaisant le &avon sans gralsre
ou lessiveet avec pets où pas de trouble,

A vendre partout chez les principaux Dro-
guistes et Epiciers,

AUSSI,
500 livres de camphre pourles pelletertes

31 Mars, 1e

TABLES DE BILLAR

JEUX DE BAGATELLE
Oferta en vento par les Soussignés Avec lea £6.08
bres Bandes Américaines & Fatoutes, aveo Lits
d’Ardoise et Ap il complet de yuctics; les
Billes, les Marqueurs et les Tables nont d'une qua-
lité égale à toux ceux qui se font en Amérique,
Un peul aussi sen servir comme Tubles & Diner.

On a en mains des Tables de toute grandeur
Quiseront fuites sur commande

A TRÈS BAS PRIX.

 

On&aussi continuellement en mains uu grand
etcomplet

ASSORTIMENT DE MEUBLES |
J. & W. HILTON,

NO. 6L--GRANDE RUE ST. JACQUES,--NO. Gi
17 Février, Ver

 

ARTHUR LACOSTE

AVOCAT,

No. 6, — Rue St. Jacques, — No. 6.
3mal—tm k 16
 

DUHAMEL & RAINVILLE,
AVOCATS,

28 RUE ST. VINCENT, MONTREAL-

fueRPH DUSAMEL | HENRI F.RAIKVILLE

ReelLE
CHAPLEAU & McMAHON

ATODATS,
No.10,Htuo St.Iaoques

 

Dr, GLOBENSKY,LC.D.
DENTISTE,

Extrait les Denta sana douleur, at moyen du Chlo-
toforme où du Gus Milasiit, ,

No. 308, ue Notre-Dame

Près de Palais Ve Justice--Meotréal,
11 mai om k—3 

  

L. 8. COTÉ
AVOCAT, L. L. B.

#aB—Eluo St. Vincont —36

M, COTR suivra los Couss de BL Jean d'iber-
lle.
Montréal, 2 septembre 1580 30-ak

A. MATHIEU,
AVOCAT, L. L. B.,

Fue St. Vinoont.

UNTRÉAL,
B mal Nn
 

J, H, LIEECI.AIR

ARPENTEUR
A transporté son Bureat att

NO. 15, RUE ST. LAMBERT
ter de MIL LABADIE, mn

 

DE MONTAEAL.

L'ASSEMBLÉE pour lo TIRAGE de la QUA.
TOBZIÈMEAPPROPRIATION aura lieu at BU.
REAU de 1gBociété No. 10, rue Be, Bonaventure,
MEÉRUREDI,le 31 AUUT couraut, à SEPT heures
et demie du voir, ‘

Parordre,

L H. CHARBUNNRAU,

Montréai, à Août 180,074 eo-Trésorter.

COMPAGNIE D'ASSURANCE

SCOTTISH IMPERIAL

CAPITAL- - - - - - £1,000,000 STG.

Hureau Principal de la Puissance,

96, RUE ST. PRANÇOIS-XAVIES, WONTSÉAL

BUREAU DES DIRECTEURS:
(Tous Actionnaires de la Cie.)

ALEXR. WALKER, Eer., Murchand,
M. J. RYAN, Ker, M. P,

. A. DRUMMOND, Ecr., Rafineur de Sucre,
C.J. COURSOL, Eer., Juge de Beasions.

Bollieiteurs — MM. CARTER & JlATTOX, Avoents,
Expert—J)AMES NE13ON, Ker, Architests.

Ou assure toutes espbees de propriétés contre le
Feu à des conditions des plus favorables,
Lo BUREAU CANADIEN 8 PLEIN POUVOIR

d’¢ruetire des FULICES CONTRE LE FEU ot de
régier toutes les réclamations sans avoir besoin
de référer aux Quarliers-Liénéraux,

H. J. JOHNSTON,
Agent Général.

J. B. ALLARD,
Rous-Agent,

44 Juillet.—355 tm k

 

 

COMPAGNIE D'ASSURANCE

Commercial Union
19 & 20 CORNHILL, LONDRES.

CAPITAL- - - - - £2,500,000 STG.

DEPARTEMENT DU FEU

Jtfglement Immédiat des Réclamations.—Les Di-
Tecteurs ot les Agenia géhéraux occupant tous une
haute position coinimerclale, jugeront de toutes
les questions qui seront souurise» à leur décision
avec un esprit libéral et cu hommes d'affaires,

DEPARTEMENT SUK LA VIE

Quatre-vingt pour rent des profits provenant de
toutes les nifhires qui concernent les annuités et
les polices pourtoute la vie, seront divisés parmi
les Portetre de Potice ayaut droit aux profits,
La moyenne des Bouus déclarés en 1965 est de

£2 de td par cent,
Toutes réclumations sont payées un mols après

que la mort de I'assurd à 616 prouvée.

Surintendant :—As TELLIER.
FREDERIO COLT, Sccrétaire.

MORLAND, WATSON & Cle,

Agents yénérauzx pour le Canada.

BUBEAUX : 385 et 387, Rue St, Paul, Montréal,
2l luin—ack a8
 
 

Compagnie d'Assurance

 

LA ROYALE,
CONTRE LE FEU ET SUR LA VIE.

  

Capltal..……100100001sccee« £2,000,000 Hig
Revenu Annuet au-dessus «le. 800,000
Fonds Accumults Investis..... 1,500,000 *

Bonus considérables, égaux à 9 pour
cent par Année.

Rêglement libéral des Réclamations garan-
ti aux Assurés,

Tous les débourséa payés par la Compagnie.

We Fe Scott,Fcres MsDo, Médecinluspecteur,

ASSURANCES CONTRE LE k EU, eur toute
espôces de propriétés, prises à dos inux modérés

ALFRED PERRY, Inspecteur,
H. L. ROUTH, Agen

Agent pourie DépateeutFrançais.n rie men

Ara 128-a
 
 

Compagnie d'Assurance Mutuelle
CUNTRE LE FEU

Ue In Cité de Montréal.
DIREUTKURS:

BENJAMIN COMTE, Écu, Président,

KL À. 1, HUBERT, FCR,
A, U. Lantvigne, Ix
HOMUALDTRUDEAU, Fier
Sauxs Ë MOLLUS, Ken,

o |JEANBTE

Les principe sur lequel est hdafe notre Assurance
Mutielie est cortainement le plus économique eo
eqlus sûr schaque année l'a prouvé depuls (459,

© système d'ubstiranée & encore l’avan
tre national, pulsque ce Rront des Canadiens ui
w'amurent entre eur, ol se dispensent pinsi d'aller
Verser leurs pritoes en des muiun étrangères,
D'allluurs, ius compagnies d'usstirance bandes sur

reconnnissont excellence dy
rate

us l'in prudence où l'Inexpérience des udininise
Las la direction, es qu'à fort bien cotupris

notre Assitranco Mutuaileen choisimsant des Direc.
teurs expérimentés, et qui Raveul comraent éviter
ea Inonnvénlents et paror aux défretuesités qui

un autre principe,
seme niutuel, etil ne peut avolr de dan,
Ut

trateurs el

ex!stalent avant 185, Ajoulons À celle garantie la
périté crolmante de In société actuelle depuis

en quelques années qu'elle exinte, et Hots som mes Eexprone
Certains d'un succès constant et marqué pour l'a. f
venir, ot Oeln sans augmenter les taux d'assurance
ui trié sont ZUÔre Jue Ju moitiédeceux qu'on ezige

dans les autres miciélés,
La Bureau de la Compagnie estan No. , rue Mt.

Yacreiaent,
ALFRED LUMOUCHEL,

Mecrétaire-Tésorier
stobre,.—M 6 55Yarra

 

NOUVELLE ROUTE DIRECTE
ENTRELA

PROVINCE de QUEBEC
RT LPS

États-Unis.

Depuis ue ie Cheminde Ferde la Vallde de

Magawippl est terminée, Crtle route est la plun
carts of in plus directs Rur (ous fen points den
fitatee linia

LES CONVOIR LAMAENT BENNKEVELLE :

5.00 A.M. on connection avec le ronvot Ininant
Montréal à 10.10 8M,, arrivant a Hoston a
0.20 1°. M,, et New-York 11.2) iM,

TOI P.M., en connection aves js convat laissant
Montréal 4 13 P.M.et arrivam a Boston A
M36 A.M, ct New-York & 1200 PM.

Den billoté pur Lout le parcosranont voneux
privelpmus points des Kiste-Un's,

20Demancies pour des Billets vid Passumpate,
RR

11.8. CUTTEH, Agent te Fret, Lonnox ville,
4 Be HARRIS, Agent do Billets, «

A. HL PERRY,
Burintendait.

 

   

saAcût Lyndouvilie, Vi,
16-dm

Andre LApIEERE, Rice
OXIRE, $x

NAS. VILLENKUVR, KCR
FEHDIND, PERUIN, ECR

tage d’8-

COMPAGNIE DE NATISATION GINADIZNNE

SAISON
1870, 1870,

GRANDES EXCURSIONS
À la célèbre Rivitis Baguenay, et aux Gtalious

thermales de la Malbaie, Cacouna et Ta-
lousac.

Les magnifique hisie) UNION"
Ca AIRGRIEVE, et ** NKT,”Capt. FImrson, laisseront le Quai Nepalis nédurant cette saison, rie Rl HeitVA

PECOAT sri8BOUBAC eumme cl-detaoan:

=~

“O0F ot TA
L'Union, les Mardis et Vendredis.
Le Magnet, les Mercredis et Samedis

A 7 heures A. M.
Kn prenant ces steamers & Québee, lo risteet le maiadejouiront de 1e brise refratehl-sente etYigoureune, et de lu scène pittoresque du Bas duBL. Lauren, et Gviteront le trouble du (ransborde-paent, ditenduaneles Seamer se rendent direc.
mon ai vière du Lou;

ne daiiiais tréal Le teamLen passagers lulssant Montréal parles si
de la Pom peente du Rlchelien lessoirs de Laval,Mardy,Jeudi et Véndredi, counexeront aves PU;
nion et le Maynet à Québec,
On ne fait aucnue dépense et on n'épronve sui-

lement Sonconvénion A changer de peur a
h» VA gue Ul LOR

L
I

piacés
! NA COR ds autre, 0" ere won
Ces beaux steamers sont de la plus grande force

et squibés de In manière la pius sûre. Îis sont trèsconfortables et on ne peut rien désirer de mieux
sous tous les rapports.

rd radrWyven obtenus auCOMPAGNIE, Tr Hie nt Jacques
ALEX. MILLOY.

Agent.
COMPAGNIE CANADIENKY. DE wien}

241
Bureau. No, 177, Rue BI. Jueques,

Montréal, Juin 1870.

  

CHEMIN DE FER DU NORD

Ligne Directe

QUEBEC et MONTREAL

Avis est par le présent conne que des BOUMIN-
SIONS seront reçues Jusqu'au PHEMIER jour de
SEPTEMBRE prochain, & MIDI, pour ia CONS-
TRUCTION DE LA LIGNE FRINCIPALE DU
CHEMIN DE FER de la Compagnie da Chemin
de Fer de ia itive Nord et de la Navigation ot den
Terres du St, Munrice. Cette ligne devra courte

eutre Québec et Mouireal, da ois nord du fleuve
Falnt-Laurent.

Après le 19da présent mois, 1e profit du cLemin
et les spécifies tions et conditions du contrat, pour-
rontêtre examinés au bureau de la Compagnie,
dans la Hätisse Uuion, Place d'Armes, clé de
Québec, sutra deux ot quitre heures de l'après
midi,

Par ordro des Directeurs,

JOBEPH CAUCHON,
Président du Bureau des Directeurs,

3 août 1870,—273 gs

 

Extension du ChenindeFerHalen
CHANGEMENT D'HEURES

EN CHEMIN DE FER

MONTRÉAL A NEW-YORK

Les l'assogers partant per l'Express de 3,45 de

MONTREAL, peuvent prondredes Clints Dortoirs
à ST, ALBANB et ue rendre à NEW-YORK aane
changement,

Un peut obtenir des IBiliets de F. PICAKD, Bu-

reau Générai des Billets, via-à-vis le Ni. Lawreuce
Mall, Mantréal, où au Bureaudes Billets, nu Dépot
du Chemin de Fer le Graud Trone,

J. Tt FAULKNER,
Assist.-Boriut,

M juin.—H24

Cie du Chemin de Fer le Grand
Tronc du Canada.

SERVICE AMELIORÉ DES TRAINS
POUR L'ÉTÉ DE 1870

AUGMENTATION DE VITESSE.
Nouveaux Chars poor(oss Tes Trains Express

Portland & Montréal en 13 heures

Montréal à Toronto en 13 henres

1.8 et après le 13 JUIN, lex nanveaux arrangee
ments seront min en force eb les Truinx puitiront
de Montréal comme sul:

ALLANT A L'OUEST.

Express duJour pour (igdensburgh, O1-
1awa, Brockville, Kingston, Veltoviile,
Toronta, Guelph, London, Brantford,
Gaderich, Buffaio, Détroit, Chicago of
tous les pointa de l’auent à.

Expressde Nuit do «de, - 0.03 138,
Truin ea lu Malle pour Toronto et les
stations Intermédiaires. - 7,00 AM.

Train d'uccomimodoment pour Ltrnci
ville et les atations intermédiaires... 5.00 PM,

Trains pour Lachine À dut AM, AM, 0.15
M, Mid, 130 1M, 4.00 1,M,, 5.30 P.M, ot 6.9

#,M. Lo train de 130 |» to, va à la frogtière.

ALLANT AU BUD ET A L'EST.

Train d'accommodetmsent pour Island
Pond el les «tationa Intermédiaires... 7,10 A,M.

Express pour Loston Viâ Vermont Uens
tral... Lo 9.00 AM,

vi
oo BAS PML
nv

plain, Burling

  
2.00 AM.

 

     

 

    
  Fxpress pur New.Y

Flattanurh, Live hui!
ton et Rutland a.....

es te d
T Quebec, Inn
tnd et les

6.00 AM.
140 FM.    

   
    

  

mul Pond, 6ù
Provinces d’6  

 

nd, Clorlinm Toth,
Yhhices d'en Loa arrtan! entre Mont.
réal el Ixland Pont à Mt, Hilaire, St,
Hyueinthe, V pon, Acton, Richmond,
Brom jiton al à, Mherbe Tennox-
ville, Lomplon. Conti Norion
Mills, aculemeut à. 10 19 PM,

My aura des Chara Dortoien à tous Jon (rating de
nuit, Le à sent Éligueté pour tent. le srojot
Lenrteamers “CARL TTA "où “CHANK laine

seront Portined ponr Tallfix, No F., tone Jes Sn
Tnedix gprésemidi, & 450 heures pm. to comfort
estexcelient pour bn prnaagess et le fret.
La Coripagile Inter tiationsle des Stormers, fv)

sante trajet cn Connexion avée1. Chemin de Ker
le Grand Frone,laiuse f'ortiane Lous los Landis at
va Jaudis, 6 6 10 heures pm. jour Bt. Jean, N, If,

e,, &0,
On pour acheter der billets aux prineipates

stations ddela compagnie,
Your plus um ples informations et Pheure du ds.
rt etcde l'arrivén de toux ler Tfains aux tons

intermédiaires at an terminus du ron.
ser ou Bureau 90 l'on veist des billets, a ls Mation
Honnventhre où au Ihrreau No à, Grande Atue M1,
Roques
ca CE BRYINS,

Lireetgur-Liérant,
Montréal, 3! tnt 1470,——210

  
   

     

  
 

Compagnie de Chemin de Fer
CANADA CENTRAL.

 

AVIS.

L'ARSEMBLÉEUËNERALE ANNUELLE de
la COMPAGNIE du CHKMIN de FER du CA
NADA CENTRAL sera tenue au SBT. LAW.
RENUE HALL an In Cité de Montréal, VEN-
DREDI, le DUUZIÈME Jour du mots d'AOUT
prochain, & MIDI. Tous les Intôruante nunt per
1e6 présentes notlfés d'y asniatar,

W. 1, WUHSLEY,
Mecrétaire.

areasddToJuinTIR 
 

LAMPES

al s'allament aa simple Toucher
ET QUI

BRULENT PENDANT L'ESPACE

DE DEUX HEURES  

 

Sans Odeur et sans Famée

On ne possèdejusqu'à présent

EN DE SUPÉRIR
POUR AVOIR ET

=| larder la Lumière  
ENVOYEZ UNE

et.1es célèbres LUNETT! 2)T Forme EB APLANATIQUER

  
MONTREAL & LONCUEUIL

Service par Yapeur de Jour et de Seir,   
lo service réguller du LONGUEUIL se fera

comme sult;

Premier départ de Longueuil...5 ba AM,
du Pled-du-Courant. , 8) ha A.M.

En niternant A toutes les ficures dana le méme
ordre.
Dernier départ de Longueul............ 7 he PM.

“ “du Pied-du-Courant..…. 7j lu P.M.

Tous les MERCREDI et RAMEDS un voyage

extra aura leu commesuit ;

Départ de Longueuil. 8 ha WM,

94 he P.M.
241

  

 

LIGNE CENERALE
De

LA MALLEROYALB
FOUR

Henuharnois. Cornwali, Preacott,
Brockville, Gananoqu , Mingston,
Cobouru, Port Hope, Durlingion,
Toronto et Hamilton.

DIRECTE SANS TRANSBORDEMENT

 

CETTE MAGNIFIQUE LIGNEnecom des
Butçaux à Vapeur suivatts de l'HEMIERK CLASSE

 

   

 

    
  
    

  

NUARTAN, “apt. KEULER
PARNPOR NINCLAIR
KINGHTO: * FARRELL,

¢ ETERS
"BAILEY

TI « Dune,
MAGNET, * SIMPSON,
CHAMPION # CARMICHAEL
ATHENIAN «  Mokcky
Le RENAUD. es -

Lies Steamers de 1a Malle Royale
Luissent le BARRIN DU CANAL, à Moncréal,

A 9 heures du Matin tous les Jours {exceptd le
Ditonuche, et à Lachine, À l'arrivée du Convot
5 qartdetaNiation de ls Rue Lionaveniure,

101, pour

Hamilton et Ich Ports Intermédiaires.
Etant alusi en Correspondance directe & PREY

COTE ct BROCKVILLE,
Avec les Chemins de Fer pourla viile d'Utlawn

Kemptville, J'erth, Arnprior, &c.,

A TORONTO et IIAMILTON,

Avec lex Chemina de Fer peur Colltuy
Mtratfont, London, Chathniu, Hurnia, Détroit, Chie

Milwaukee, Ga fo] Grertbay. SL Paul, ac.
avec le Vapeur “CITY OFTORONTO,

Four Niugars, winton,. Ningara Falls, Buffk-
lo, Cleveluud, Totedu, Cinclunatl, &e.

LIGNE EXPRESS.
Un de cen stenmers part atrel TOUS LEM

JOURS u 7 heures A, M, (Limanches excoptén)
etdo Lachine à l'anivée dutrain de 9 heures A,
Ma, allant directement à Ogdensburg, Halo Alex-
andra, Clayton, Uswego et Rochester, en con.
nexion avec lo Cheminte Fer New. York Central
pourles Chutes Niagara et Buftulo,

   

Lea Valmenux de cette Ligne ne peuvent ttre
égnlés et d'après l'act meut de leurs arrange-

bis, offrent ox Voyngeurs des Àvautages que
ut doi 5

Cen Lu: Xrhvers vous les RAPIDES DU
ST. LA NT, et fouruimsent l'avantage de voir
petidunt te jour le magnifique Panorama que pré-
sete lo Lao tes MilLL18LES,

Le FRET nefera nvec ta plus grande Diligence,
et à des Prix auxel réduits que par les 8 teaux de
tranxport ordiuaire.
Len Billets pour tout lo voyage pur le Chemin

de t'es de l'Ouent seront dunués

Les BILLETS GENERAUX do Voyage sont
moaiulemant Culs au plus bas prix aux laces el.
bout nommées et à

HOMAHA,

SACRAMENTO ct

SAN FRANCISCO,

On peut s'en procurer, avec tonte luformation
Foukitile, €)

hes ROBERT MelWEN,
Bureau de Fret, itassin du Cann)

Et au Bureau No. 73 ltue Bt. Jucquee,

ALEX, MILLOY, Agent.
ltureaude la Ligne fiénérale de In
Maile Royale, Rue Ht Jacuen,

Muniréa!, Juin 1570, 98

  
  

 

   

  

Vaisseaux faisant le serrice des Malles, 4870.
Depuis MONTRÉAL, JuneA ti VILAK dUTTA-

WA, CHAQUE JOUleu inmnchics
excopté, arrêlant à

Ste. Aune, Oka, Como, Hudson, Pointe aux
Anglais, Rigaud, Carillon, Pointe For-
tune, Grenville, { Urignal, Majors, l'api-

ham.

Les famoux bÂlreux à voiles et A vapeur,

PRINON OF VUALES

CAUT. H. W, SHRPIEKED.

QUEEN VICTORIA,
CAPT. A. Dowie.

Un convol laixse In gate Bonaventure chaque
matin à T ha, [en Dimanelins parti winde xe
melita en imetlon 8 Lachine, avec te renier

Tete prend le déjeuner]
rhb, Danie, lon a=

   
  

PRINUR OF WALK [00
pour Carillon, passant par
las de Nee, Ate, cL le ne

eo trajet ne tn rch tr» dd
ville, of ensue par F QUERN V1TaN
Lon Von pronbe di ‘A ta Cite dPOtaw.
fetote—Lanies QUREN VterunerA lairse

1a ville d'Olive & 7 Vus ai bi, fen jusnygers arrive-

  

  

 

 

  

    

  

ont AAP
Le comfort Tate dde cetle ligne he pelle

went re sur] eh mcran tem: faitebone
Iss perinel un ir fle trisemer lon dis nin
bite pltiorraynes alu Canndn, ob est Lrês agréable
our Jen Prarrinten,

! Loa personnes qul arenatreal Jat
sant poavent oblen) Ry Mn 

  

 

  
 efllon tome pour un Prix dun ae!

ey fan nasa) 1} verel a renier

rerewu wlonln steharquernut a { orgue

TAEX PIR KERTH sn Fern (ous box Joos dn lla.

 

  

  

  

  

pis Juseptr'A Oltawn et les
wn, Len “hillein simples, de res

Inter Rigi(Hina ol fea peistenins
nt

I
our ol(exe

  
  

 

tre obtenue nu Bürvau de
ru V0 Ttue Fonaventare, où. 4
Cutiea YH AM pelt nemsl we procurer des

HilTage simple u ol de retourjusu's Oltaws @ in sta-
ton Fonaventu

 

hts, Napmar, Capitaine
MACin rofo aimean Cann), tes

Movaredis of Jon Haniedia, 8 § a.m. ot en baseinlne
Carillon los Lundis et len Joudin & & dm,

RB, W.BHEFHERD,

    17 Mai

Cie, de Narigaion Canadien

neaurille, Firowna, Thurson ci Bucking- |

PIASTRE A

HEARN HARRISON & Cr
OPTICIENS, MONTREAL,

ET VOUS RECEVREZ UN ECHANTILLON PAR LA MALLE
(FRANC DE PORT)
[ES

AV115—Un trouve chez M. HEARN, HARRISON & |

 

tous Objets ayaz:t rapport à l'OPFIQUE

COMPAGNIE DKS VAPEURSca SEAN DE MONT.RÉAL sous contrat avec leGou-
Yernement Canadien pour le

DA ot des KTATE-UNIt0 Mullos du CANA-
1870--Arrangements d'Été-1870
La Ligue den Malie de cette Com, -pose dea vapeurs suivants de lire poste =iotauvoir, coustrults

à

Clyde, Htermersee @acy eu ford ds

En construction:
pl. Hundyside
pt, HullaLtine

 

   

   

   
    

Wyle,
D. Ai

0,
malth, HAN,

pt 4. Orabara
European pt JouchetteHibernian pL HB, Waits,NovasSeotian pb Rick: >NorthAmi pt, Trocke.

ICUS, api, GrangeOttawa .. at, Archer ILN.R.= David a Heotl,lo Andrew. pt. Ritchie,& Futrick 5 FAN
Norway. api, ,N, MyliusSweden. apt. Siuckensio.
Les BTEAMEKS de In LIGNE LE LIVER.

POUL (faisant voile de Jdvarpool eomque JEUDL«t de Québes Chuque HAM HDI, arréunt à LochFoyle affour recevoir & ‘wird el tietlro À terreles Malles et

  

   

   

 

 

 

5 les Passagers pour ‘irlande elI"Eeusie) doivent bro envoyes do Québec :
PILUSSIAN » b Août
NESTORIAN 3 Août
BUANDINAV Auli
PrRUVIAN, Août
MORAVIAN Rept,
AUSTIIAN, 1 sept

Prix du l’ussago de Québec
Cablue... … K70 à $80
Entrepout. 26

Les STEAMERS de In LIGNE Di LASGOW
(faisaut voilo de Ulusçuw tous les MA RUIN, et doQuébec pour Glasgow lous los J EULIsL dovrout
partie de Québec come suit

BT, DAVID...........
Prix du passage de Québec
Cabine.

  

   

$ Août

Intern
Entrepont.

Un Cliirurglen d'expérienco ent & Dord de cha-
que vaisseau,
Les Cahlnes no sant pos retenues à moins d'être

puyéos d'avance. .
Four fret et autres part:culurltés, s'aclrerser
A Portland & J. be L'ARMIA, OU 6 HUGLE À AN-

DREW ALLAN; à Qilébeu à ALLANS, HAR &to;
au Havre, à Joux M.Ctrit Quai d'Urléane;
@ Paris, à GUSTAVE BossANGE, 2, Qual Vollaire:
À Anvers, à HOHMITE & Coop A Itotierds
U. P, ITYMAN ZAEN + à Malnbotrg, 8 W.,GIR-
BON & Huuo; à Nelfuxt, OUIARLEY & MALCOLM;
À Londres, & MONTULMERLE & QUKESHORNE, 17,
térucechurehstreet; à Glusgow, à JAI MH à ALER
ALLAN, 7, GreutClyde etreet; à Liverpool, àAL
LAN Hüvt, & Co, OÙ À

H. & A. ALLAN,
Coin dosruos Y'ouville et Commune,

Mi—r

  
  

  

  

   

 

transport éca Mailee.

BURRAY DE Poste, Montréal, 11 Julr: 1870,
 
 

 

 

 

 

Ulsuituéen, HALLISS, | Levees.

AYN, ONTARIY, AEM,
8 a ULAWS, ja Clermmindoier(u) HOI FLO

Provinoed'Onterio... …12) blu 7LU
6.30 RivièreUltawa par Vipeur at, “

| QUEEELC, }

 

 

 

 

 

sun. « Quêbee par VRLLL, LLL. 4.15
sw tiuebuo vi Richinubdwt § oo... T.00

Lhiewinde fer Arthinbug of
8.00 Trol-fivitren ..... 1. * 740
Hw, . Bb Howl et tienmamioglord. oo... 2.90

8&1)] 2.008L Iiyre eiPberbrocke,. 6.0 Ita

19.00... 10 Rt, Jean et fouso's PEL 8...
Mbetiord et la Joueton cu

woo... chemin de for Vic... ooo...

i | MALLES LOCAL, j

Ww... ‘teacher... ce GW
Anainbly (Ruel GA Mo) vt 1,
emnire. |   

     

   

. rercienaeann soles 1 80
Lontreconar, Vaneau ct .

À‘ Verohbres
Ole 

  

   collet ot

 

   

J
etre bon
 

   

+... 6.15}
4.51; 5.0 Polute BL Charles,

i St Laurent, Hi, Furtache,
| Rte Sebolnai Helle

canna tO RRIVIERS oe  84 Jérome, #5 NS
- 2.48 Abéreve q

BL Jenn et 8
sal... IOAN... .

| Trols-itivières par is Live)
8.08... Nord onions LR

| PROV. MARITIMES, ,

NN. Brunswick et Laie !, E.
RETTTOC 10%TAN

Les malles vont ile Ter-
re-Neuve à Misllfax ;
len Jour et de [a La tra
Dstmslot KE fer Cour |
Xendredis à jaitur du
Juin,

KETATR-UNL,
Albavy  Bowlon,  Buikda,

| Hurlingtor, N.- York, «
1, Pond & Portland,
États de l'Ouest,
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1
INDES GuLiLiNIAUXN :

Letitren, &c, payée d'avance 112 sev. i
York, sutil expédiés chaque jour à
NoweYork d'uù puttulal jrs autres
muulless . ei ;

luur Havnne et bodes Gocletes bos, à. !
vid Mavane, toux 1ge Jeudis 1, A, i

Pour Mt, Thoms, les 1s Ocddutte
tales et Hréali, 18 2 1ie jour de
claque moiv

7.80

GRANDE VRATAGNES,

hear in Ligne Cansuilenne. Vendre +... 7.0
1'ar in Ligne Cunard vid

NewYork,oon

Ia piailo Par les clam snouverlia
«> Len sacsde VA A REA EEE
do OUVOPUA jusqu'à 1. LU Fa Ms

Sam tetlres auregintrées doivent 1 (re déposées 16
minutes uysnt Is fermeture dora rouler ,

boîtes & letiren dits lon ces nuit virltceu à
0.80 A. M,, 1.18, 8.45 et V0. 35, 10 Dimeiche &
vu rl.

 Lundi... |. 2.
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